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Entre le Maroc et le Brésil, la coopération
continue à aller de l’avant

Décidément, la coopération
économique entre le Maroc
et le Brésil va toujours son
chemin. Déterminés d’aller

de l’avant, d’enrichir, de renforcer, de pé-
renniser et de diversifier leurs échanges,
les deux pays prospectent pour ensuite
concrétiser des partenariats exemplaires
dans une totale transversalité des rela-
tions internationales.

Dans une démarche universaliste ju-
dicieuse, s’inscrivant dans la droite ligne
de la volonté souveraine des dirigeants
brésiliens et marocains de toujours pro-
mouvoir leurs échanges pluridimension-
nels et pluridisciplinaires, le Green
Energy Park (GEP), une plateforme de
recherche et de formation en énergie so-
laire, installée à Benguerir, rapporte la
MAP, citant la Chambre de commerce
arabo-brésilienne, vient de signer un ac-
cord de transfert de technologie avec un
réseau de chercheurs brésiliens en ma-
tière de chargeurs de batteries de voitures.

Ledit accord a été signé entre l’Inesc
P&D Brésil, une institution scientifique
et technologique non gouvernementale
et GEP qui n’est autre que le fruit d’un
partenariat entre le Groupe OCP et l’Ins-

titut de recherche en énergie solaire et
énergies nouvelles (Iresen).

Cité par l’Agence de presse de la
Chambre de commerce, le président de
l’Inesc P&D Brésil, Vladimiro Miranda,
a indiqué qu’il ne s’agissait pas du premier
partenariat entre ladite institution brési-
lienne et le Maroc. En effet, dans un pro-
jet initié en plein milieu de la pandémie,
des chercheurs brésiliens, portugais et
marocains se sont penchés, ensemble, sur
le «vita pneuma», un appareil utilisé en
cas d’urgences liées à la Covid-19. Cette
coopération  tripartite consistait à échan-
ger des informations et à développer des
produits locaux répondant aux spécifici-
tés de chacun des trois pays.

« Cette fois, le partenariat est ma-
roco-brésilien et concerne le secteur de
la mobilité électrique », a expliqué M. Mi-
randa avant d’ajouter que le défi mainte-
nant est d’accompagner  le Maroc dans
la fabrication des chargeurs rapides pour
les véhicules électriques à l’échelle indus-
trielle ».

Le Maroc est réputé pour ses inves-
tissements dans le domaine des énergies
renouvelables, en l’occurrence dans le
domaine des véhicules propulsés à l’élec-

tricité, a souligné le chercheur brésilien,
rappelant, par ailleurs, que c’est un pays
qui a une politique énergétique très avan-
cée, notamment éolienne et solaire. «Le
Royaume du Maroc dispose d’un plan de

mobilité électrique et veut s’y conformer
afin de contribuer à la décarbonation», a
ajouté le président d’Inesc P&D Brésil.

D’autre part, il a expliqué que les
marques et les consommateurs se senti-
raient plus en confiance pour investir
dans le domaine des véhicules élec-
triques, si l’on se met à préparer les
bornes de recharge et généraliser une
structure à travers l’ensemble du terri-
toire à même de charger les voitures.

La coopération devrait, à cet effet,
durer neuf  mois et l’objectif  est de déve-
lopper des chargeurs pour être utilisés
pour différents véhicules.

Il est à noter que les contacts entre
Marocains et Brésiliens, à ce sujet, se fe-
ront principalement à distance mais il
sera possible d’entretenir des échanges
présentiels, une fois les restrictions liées
à la pandémie de Covid-19 seront levées.

Toujours dans le cadre de cet élan
vertigineux et prometteur de coopération
soutenue et diversifiée et en plus de la si-
gnature de cet accord, par visioconfé-
rence, une convention a également été
signée portant sur un projet conjoint de
recherche et de développement.

Rachid Meftah

Le président de 
l’Inesc P&D Brésil 
Le Maroc est connu
pour ses investissements
dans le domaine des
énergies renouvelables

Le défi maintenant
est d’accompagner 
le Maroc dans la 
fabrication des
chargeurs rapides
pour les véhicules
électriques à l’échelle
industrielle
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Le général d’armée, chef d’état-major de l’armée de terre des Etats-Unis reçu par le ministre chargé de
l’Administration de la défense nationale et le général de corps d’armée, inspecteur général des FAR
Le général d’armée James

C.McConville, chef  d’état-
major de l’armée de terre des

États-Unis d’Amérique, a été reçu,
lundi à Rabat, respectivement par le
ministre délégué auprès du chef  du
gouvernement, chargé de l’Adminis-
tration de la défense nationale et le
général de corps d’armée, inspecteur
général des Forces Armées Royales
(FAR), sur Hautes instructions
Royales. Un communiqué de l’état-
major général des FAR indique qu'en
exécution des Hautes instructions
Royales, M. Abdeltif  Loudyi, minis-
tre délégué auprès du chef  du gou-

vernement, chargé de l’Administra-
tion de la défense nationale a reçu,
lundi, au siège de cette administra-
tion, le général d’armée James
C.McConville, chef  d’état-major de
l’armée de terre des Etats-Unis
d’Amérique, en visite de travail au
Royaume.

Les deux responsables ont ex-
primé leur satisfaction quant à la
densité, la durabilité et l’excellence
des relations de coopération bilaté-
rale, à travers les actions de forma-
tion et d’échanges d’expériences et à
travers la tenue régulière des exer-
cices conjoints, en particulier l’exer-

cice "African Lion 2021 ", dont la
17° édition est la meilleure concréti-
sation du niveau élevé d’interopéra-
bilité atteint par les forces des deux
pays. 

Dans ce sillage, M. Loudyi a mis
en relief  l’engagement constant et la
stratégie multidimensionnelle menés
par le Royaume et dictés par la Vi-
sion clairvoyante de Sa Majesté le Roi
en matière de gestion des défis sécu-
ritaires, de la crise migratoire et de la
pandémie du Covid-19, précise la
même source. 

Dans la même journée, et sur
Hautes instructions de Sa Majesté le

Roi, Chef  Suprême et Chef  d’Etat-
Major Général des Forces Armées
Royales, le général de corps d'armée,
inspecteur général des FAR, a reçu
au niveau de l'état-major général des
FAR à Rabat, le général d’armée
James C. McConville, chef  d’état-
major de l’armée de terre des États-
Unis d’Amérique, à la tête d'une
délégation militaire, poursuit le com-
muniqué. 

Tout en affirmant leur attache-
ment aux principes et aux objectifs
de la coopération militaire maroco-
américaine, les deux responsables
militaires ont examiné les opportu-

nités de développer davantage les
axes de coopération militaire portant
principalement sur la formation, les
exercices combinés ainsi que sur le
partage d'expériences et d'expertises
entre les Forces Armées Royales et
les Forces armées américaines. 

La coopération stratégique entre
le Royaume du Maroc et les Etats-
Unis d’Amérique a été couronnée, en
octobre 2020, par la signature d’un
mémorandum d’entente traçant la
feuille de route décennale "2020-
2030", pour la consolidation des re-
lations bilatérales dans le domaine de
la défense, conclut le communiqué.
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Attendue et inélucta-
ble. Lundi en fin
d'après-midi, l'exé-
cutif  a pris la sage

décision de renforcer les me-
sures préventives afin de limi-
ter la propagation du nouveau
coronavirus dans le pays. Une
décision collégiale, prise après
consultation du Comité scien-
tifique et technique, mais qui
a des allures de rétropédalage.
Un retour vers le passé prin-
cipalement motivé par la
haute contagiosité du variant
Delta, mais aussi par un res-
pect très approximatif  des
gestes barrières au sein de la
population marocaine. 

Outre le couvre-feu qui
passe de 23h à 21h, jusqu’à 5
heures du matin, sur l’ensem-
ble du territoire national, Ca-
sablanca (652 nouveaux cas),
Marrakech (400 cas) et Agadir
(276 cas) sont les trois métro-
poles dans le viseur des auto-
rités sanitaires. Elles ont été
marquées par une très forte
hausse de cas Covid+ et de
décès depuis plus d’une se-
maine. En conséquence, le
gouvernement a réactivé ‘’l’in-
terdiction de circuler vers et
depuis ces villes” comme
mentionné dans un communi-

qué. Ce dernier précise égale-
ment que cette interdiction ne
concerne pas les vaccinés titu-
laires d’un «passeport de vac-
cination», les personnes
présentant des conditions mé-
dicales urgentes, ainsi que les
personnes chargées du trans-
port de biens et de marchan-
dises. Sans omettre les
travailleurs des secteurs public
et privé titulaires d’un “ordre
de mission”. Document qui
devra être signé et scellé par
leurs supérieurs au travail. 

A y regarder de plus près,
c’est un pas en arrière pour
faire deux pas en avant. C’est
vrai que l’ouverture des fron-
tières n’a pas été bénéfique
d’un point de vue sanitaire à
l’inverse des considérations
économiques, mais l'exécutif
fait bien de prendre le pro-
blème à bras-le-corps pour
tenter de stopper l'hémorra-
gie. C’est dans ce sens qu’a été
actée la fermeture des restau-
rants et cafés à partir de 21h
au lieu de 23h, ainsi que celle
des hammams, salles de sport
et piscines couvertes. Du
moins jusqu’à nouvel ordre. 

On ne va pas non plus
prendre ombrage du renfor-
cement des restrictions dans

le cadre des rassemblements
et activités, que ce soit dans
les espaces fermés ou ouverts.
La jauge maximale est désor-
mais de 25 personnes. En cas
de dépassement, l’obtention
d’une autorisation des autori-
tés locales est impérative. En
revanche, les hôtels et autres
établissements touristiques ne
seront pas vraiment impactés,
puisqu’ils pourront accueillir
des clients du moment qu’ils
ne dépassent pas 75% de leur
capacité.

Si le télétravail n’est pas
blanc-seing, et notamment ses
impacts négatifs sur la santé
mentale des employés, il n’en
reste pas moins un allié pré-
cieux en temps de pandémie.
Sans surprise donc, les autori-
tés encouragent, en cette pé-
riode charnière dans
l’évolution de la situation sa-
nitaire, le travail à distance
dans les secteurs public et
privé. Les déplacements favo-
risent la propagation du virus,
surtout quand il s’agit de
prendre les transports publics.
D’ailleurs, leur jauge est limi-
tée à 50%, idem pour les res-
taurants, les cafés et les
piscines publiques. 

L’inquiétude du gouverne-

ment n’est pas dénuée de fon-
dement. En un temps relative-
ment court, le taux
d’occupation des lits de réani-
mation a atteint les 35,3%. Du
dimanche au lundi, 284 pa-
tients ont été admis en réani-
mation ou en soins intensifs.
Au total, 1.115 personnes
dont 41 sous intubation sont
en réanimation. Et l’impres-
sion qui prime, c’est que la si-
tuation n’est pas près de
s’améliorer. Qui plus est avec
un taux de positivité qui at-
teint des sommets (23,2%.). 

En somme, l’heure n’est
plus uniquement à la sensibi-
lisation mais aussi à l’action. A
priori, le gouvernement l’a
bien compris. Les efforts en
termes de vaccination en sont
la preuve irréfutable. En plus
d’un approvisionnement régu-
lier en doses de vaccins, un
million de doses supplémen-
taires ont été reçues mardi.
Les autorités sanitaires ont
non seulement étendu les ho-
raires d’ouverture des centres
de vaccination, quotidienne-
ment, de 9h jusqu’à 20h, mais
en plus, il est possible de se
faire piquer dans n’importe
quel centre, sans pour autant
que votre adresse y soit affi-

liée. Résultat, lundi en fin
d'après-midi, un total de
455.122 doses ont été admi-
nistrées, réparties entre
300.886 premières doses;
(13.973.650) et 154.236
deuxièmes doses (10.283.660).

Ainsi, il faut redoubler de
vigilance sans paniquer outre
mesure, même si le variant
Delta ressemble de plus en
plus à un véritable épouvan-
tail. Au Maroc comme ail-
leurs. En Chine, et plus
précisément à Wuhan, là où
tout a commencé, tous les ha-
bitants ont été dépistés par
peur du variant Delta, haute-
ment contagieux, suite à l’ap-
parition de quelques cas. Et ce
n’est qu’un exemple parmi
d’autres de ces pays qui ont
vendu la peau de l’ours avant
de l’avoir tué. L’Australie, les
Etats-Unis, la Suède, mais en-
core l’Allemagne sont autant
de pays qui ont dû ravaler leur
optimisme démesuré, rattra-
pés de plein fouet par le va-
riant Delta, les obligeant à
instaurer des mesures dras-
tiques pour éviter d'être sub-
mergés par un virus qui n’a
certainement pas fini de faire
parler de lui. 

Chady Chaabi
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La DGAPR dément les allégations véhiculées par des individus
se disant solidaires d’un détenu à la prison d’Aïn Sebaa 1

La Délégation générale de
l'administration péniten-
tiaire et de la réinsertion

(DGAPR) a démenti, lundi, les
allégations véhiculées par des in-
dividus qui se disent "solidaires"
du détenu (S.R), qui purge sa
peine à la prison locale d’Aïn
Sebaa 1, lors d'un sit-in organisé
devant l'établissement péniten-
tiaire.

Dans une mise au point, la
DGAPR a indiqué qu’en relation
avec les allégations selon les-
quelles "le détenu susmentionné
s'est vu refuser la sortie à l'hôpital
externe pour traitement", la Dé-

légation précise que la personne
concernée refuse de se rendre à
l'hôpital depuis le 30 juin 2021 et
refuse également de se faire véri-
fier ses signes vitaux par le per-
sonnel médical de l'établissement.

Quant à "sa privation de voir
sa femme et son enfant", la Dé-
légation générale confirme que
les visites familiales ont été tota-
lement suspendues depuis la date
du 19 juillet 2021, en lien avec la
situation épidémiologique que
connaît le Maroc, sachant que
ledit détenu avait auparavant re-
fusé de sortir voir sa femme et
son avocat, à condition d'obtenir

un fauteuil roulant, alors qu’en
même temps, il se déplaçait nor-
malement entre les locaux et les
étages de l'établissement péniten-
tiaire. Lorsque l'intéressé s'est
rendu compte de l'échec de sa
manœuvre, il a commencé à se
rendre à la rencontre de son avo-
cat en marchant sur ses pieds".

Faire semblant de solidarité
avec le détenu concerné par "un
groupe de personnes dénuées de
conscience et de patriotisme est
devenu une misérable mise en
scène qui ne peut plus être utilisée
pour induire en erreur l'opinion
publique, qui est désormais

consciente des objectifs ignobles
qui les animent, et des agendas
qu'ils mettent en œuvre", selon la
même source.

Ils agissent ainsi alors qu'ils
savent pertinemment que le dé-
tenu en question refuse que l’on
mesure ses signes vitaux et qu'on
l’emmène à l'hôpital public ex-
terne, précise le communiqué,
ajoutant que le détenu en ques-
tion a refusé plus d'une fois de re-
cevoir sa défense et son épouse et
a exigé de se déplacer en fauteuil
roulant.

Ces personnes agissent de la

sorte, alors qu'elles savent perti-
nemment qu’il est illogique et im-
possible que le détenu puisse
marcher sur ses pieds après 117
jours de sa prétendue grève de la
faim, relève la Délégation, souli-
gnant que l'intéressé refusait
constamment son transfert à l'hô-
pital et la mesure de ses signes vi-
taux, car il savait pertinemment
qu'il n’observe aucune grève de la
faim en réalité et qu'il prenait de
manière régulière des produits
nutritifs, comme la Délégation
générale en avait informé aupara-
vant l'opinion publique.

443ème anniversaire de la bataille d’Oued Al Makhazine

Une page héroïque dans l'histoire de la résistance
pour la défense des constantes nationales
Le peuple marocain célébrera, mer-

credi, le 443ème anniversaire de la ba-
taille d’Oued Al Makhazine, une page

héroïque dans l’histoire de la résistance pour
défendre l’intégrité territoriale du Maroc et
porter haut les valeurs de l’Islam.

La célébration de cet événement par le
peuple marocain, la famille de la résistance
et l’armée de libération est le moment op-
portun pour revenir sur un fait marquant de
l’histoire du Maroc, qui reflète un nationa-
lisme hors pair, ainsi que le dévouement du
peuple à défendre la souveraineté nationale
et les valeurs de la Oumma islamique.

Le Haut-commissariat aux anciens résis-
tants et anciens membres de l'armée de libé-
ration veille à commémorer cet anniversaire
dans la commune de Souaken, relevant de la
province de Larache, pour offrir aux géné-
rations montantes l’occasion de prendre
connaissance des grandes épopées des Ma-
rocains pour sauvegarder la souveraineté, la

dignité et l’intégrité territoriale de la nation.
Cet évènement, qui intervient quelques

jours après la célébration de la Fête du
Trône, illustre les valeurs de citoyenneté po-
sitive, et permet de puiser dans le patrimoine
civilisationnel et culturel afin de préparer les
générations montantes à faire face à l’ensem-
ble des défis que connaît le monde actuelle-
ment, notamment dans ces circonstances
exceptionnelles.

Ce qui caractérise la bataille d’Oued Al
Makhazine est qu’elle avait eu lieu dans une
conjoncture régionale et internationale très
sensible marquée par une concurrence
acharnée entre les trois principaux empires
méditerranéens de l’époque, à savoir le Por-
tugal et l'Espagne d'une part, et les Otto-
mans de l’autre.

En effet, les Européens occupaient les
ports de la façade atlantique surtout celui de
Larache profitant de la situation prévalant en
Afrique du Nord, particulièrement au

Maroc. Conscient de l’importance du facteur
temps pour les Marocains, le Sultan Abdel-
malek Saadi proposa des négociations à Don
Sébastien pour mieux se préparer à une
éventuelle confrontation.

Face à ces convoitises étrangères, le Sul-
tan, en bon politique et fin connaisseur de la
conjoncture nationale et internationale de la
seconde moitié du 16ème siècle, a pu pré-
server l’indépendance et la souveraineté ma-
rocaine contre le Roi du Portugal qui s’est
lancé dans une aventure non calculée visant
à étendre son pouvoir sur une partie du ter-
ritoire marocain.

Suite à l'embarquement des forces por-
tugaises au départ de Lisbonne à destination
des villes marocaines de Tanger et Asilah, le
Sultan décida alors de conduire lui-même
son armée à Ksar El Kébir. Il envoya une
lettre de provocation à Don Sébastien pour
le faire avancer jusqu'au Loukkous en vue de
l'isoler de sa flotte maritime qui était son

point fort. Don Sébastien tomba dans le
piège et donna l'ordre de marcher sur Ksar
El Kébir et de traverser Oued Al Makhazine.

Après la destruction du pont d'Oued Al
Makhazine par les forces marocaines, la ba-
taille s'est soldée par la mort de Don Sébas-
tien et de son allié Mohamed El
Moutaouakil.

Au cours de la bataille, le Sultan Abdel-
malek Saadi, empoisonné par ses ennemis,
décède et sa mort ne sera annoncée qu'une
fois la victoire des Marocains proclamée.

La victoire du Maroc lors de cette mé-
morable bataille, connue également sous le
nom de la bataille des Trois Rois, mit ainsi
fin aux convoitises expansionnistes de l’ar-
mée portugaise qui représentait à l’époque
une force coloniale et militaire à l’échelle
mondiale. Elle avait également permis au
Royaume de s’ériger en puissance et de ren-
forcer sa position sur les plans africain et
méditerranéen.

Prétendue opération de migration clandestine
menée par quatre éléments des Forces auxiliaires

Le démenti du ministère de l'Intérieur
Le ministère de l’Intérieur a démenti, lundi dans un communi-

qué, les allégations faisant état d’une prétendue opération de migra-
tion clandestine menée par quatre éléments des Forces auxiliaires
vers le préside occupé de Sebta.

Suite à des allégations véhiculées par certains médias espagnols
faisant état d’une prétendue opération de migration clandestine
menée récemment par quatre éléments des Forces auxiliaires vers
le préside occupé de Sebta, où ils auraient déposé une demande
d’asile, et suite aux investigations menées afin de vérifier la véracité
de ces informations, le ministère de l’Intérieur indique que toutes
ces allégations sont infondées et ne sont que des fake news.

Tout en réaffirmant à l'opinion publique nationale le caractère
infondé de ces allégations mensongères, le ministère de l’Intérieur
relève que la diffusion des fake news et allégations vise à induire
l’opinion publique en erreur.

Le ministère de l’Intérieur fait observer qu’il se réserve le droit
de poursuivre en justice toute personne ayant publié ces fake news,
conclut le communiqué.



Ouverture de la 3ème session législative
du Parlement Jeunesse du Maroc
Le Parlement Jeunesse du

Maroc a annoncé l'ouver-
ture, lundi, de la séance

d'ouverture de la 3ème session
législative par visioconférence.

Cette séance s'est déroulée en
présence du président du Parle-
ment, des membres de son bu-
reau exécutif, ses représentants
ainsi que plusieurs journalistes, a
indiqué le Parlement Jeunesse du
Maroc dans un communiqué.

Intervenant lors de cette
séance, le président du Parlement
Jeunesse du Maroc, Nizar Berdai,
a mis l'accent sur les effets de la
situation épidémique sur l'orga-
nisation de cette rencontre, rap-
porte le communiqué.

Après avoir souligné l'impor-
tance de la participation des
jeunes dans la politique, M. Ber-
dai a salué la participation des dé-
légations étrangères.

Pour sa part, la vice-prési-
dente Zineb Ouadih a mis en
avant le rôle de cette structure
dans la vie des jeunes en les ap-
pelant à déployer tous les efforts

pour réussir cette session.
Cette rencontre, marquée par

les interventions des "jeunes mi-
nistres" des six commissions par-
ticipantes, envisage d'examiner
les projets modifiant des lois pro-
posés par lesdites commissions.

Dans ce contexte, Imane El
Kioui, représentante de la Com-
mission de l'éducation, de la cul-
ture et de la communication, a
indiqué que le projet de cette
commission modifie la loi n°
06.00 formant statut de l'ensei-
gnement scolaire privé.

De son côté, Othamne Ben-
zakour de la Commission de
l'économie et des finances a exa-
miné le projet modifiant la loi n°
47.18 portant réforme des cen-
tres régionaux d'investissement
et création des commissions ré-
gionales unifiées d'investisse-
ment. Le représentant de la
Commission de la justice, de la
législation et des droits de
l'Homme, Adnane Hrioua, a
abordé le projet de loi relatif  à
l'utilisation des réseaux sociaux et

le projet de loi relatif  à la ré-
forme du système d'assistance
médicale.

Par ailleurs, la Commission
de l'intérieur, des collectivités ter-
ritoriales, de l'habitat et de la po-
litique de la ville, représentée par
Chaimaa Abad, a évoqué un pro-
jet de loi visant à soutenir et à
créer les petites entreprises afin

de renforcer l'investissement, a
fait savoir le Parlement.

La Commission des affaires
étrangères, de la défense natio-
nale, des affaires islamiques et
des MRE, quant à elle, a relaté le
projet de loi n° 07.21 relatif  au
plaidoyer de la question du Sa-
hara marocain, en tant que pre-
mière cause nationale.

La clôture de cette séance a
été marquée par une présentation
de M. Berdai, dans laquelle il a
mis en exergue l'objectif  princi-
pal de ce Parlement, dont les tra-
vaux se poursuivent jusqu'au 05
août, ainsi que son importance
dans la promotion de la contri-
bution des jeunes dans la vie po-
litique du Royaume.

Le programme de formation “WiSci girls STEAM camp” à distance du 9 au 20 août

Le programme de formation WiSci
girls STEAM camp, plus connu
sous le nom "WiSci Camp -

Women in Science Camp", se tiendra du
09 au 20 août à distance, dans l'objectif  de
doter les élèves bénéficiaires des compé-
tences et des connaissances nécessaires
pour réussir des carrières scientifiques, ont
indiqué lundi les initiateurs.

Organisé par l’initiative Girl Up de la
Fondation des Nations unies, le Départe-

ment d’Etat des Etats-Unis, Millennium
Challenge Corporation (MCC) et Cater-
pillar, en étroite collaboration avec le Dé-
partement de l’éducation nationale
marocain, l’ambassade des États-Unis à
Rabat et les agences Millennium Chal-
lenge Account (MCA) du Maroc et de la
Côte d’Ivoire, cet évènement sera une oc-
casion pour une centaine de lycéennes du
Maroc, de la Côte d’Ivoire et des Etats-
Unis pour se familiariser avec les STEAM

(sciences, technologies, ingénierie, arts et
mathématiques) et de bénéficier de
séances de mentorat animées par des diri-
geants des organisations partenaires, ont
précisé les organisateurs dans un commu-
niqué.

Issues pour la plupart des établisse-
ments de l’enseignement secondaire qua-
lifiant, bénéficiaires du projet "Education
secondaire" relevant du programme de
coopération "Compact II" financé par
MCC, et âgées de 15 à 18 ans, les ly-
céennes marocaines, au même titre que
leurs consœurs ivoiriennes et américaines,
prendront part ainsi à un programme de
formation intensif  en STEAM, ponctué
par l’organisation de plusieurs ateliers pra-
tiques (coding, biologie, cartographie et
imagerie satellitaire, information géo-spa-
tiale, etc.) animés par des experts natio-
naux et internationaux mobilisés par les
organisations partenaires, telles que Intel,
TE Connectivity et Caterpillar, selon la
même source.

Ce programme de formation a égale-
ment pour buts de développer le potentiel

de leadership des élèves bénéficiaires, leur
permettre d’explorer l'utilisation de la
technologie à des fins bénéfiques et d’être
au contact avec le monde professionnel et
de promouvoir la communication et la
compréhension interculturelles, fait savoir
le communiqué.

"En raison des répercussions de la
pandémie de Covid-19, le WiSci Camp de
cette année se tiendra de manière virtuelle
grâce aux moyens mis à la disposition des
élèves participantes, à savoir les tablettes
offertes par TE Connectivity, les trousses
d’outils et le matériel fournis par Intel et
la connectivité Internet assurée par les
agences MCA du Maroc et de la Côte
d’Ivoire", lit-on au communiqué.

Le WiSci Camp est le fruit d’un parte-
nariat public-privé entre des acteurs de pre-
mier rang en vue de réduire l’écart qui
perdure entre les deux genres en matière de
STEAM. Depuis 2015, plus de 800 filles de
20 pays ont été formées avec succès dans le
cadre des WiSci Camps, organisés en Géor-
gie, Estonie, Namibie, Malawi, Pérou et
Rwanda, d'après la même source.

Secousse tellurique

Une secousse tellurique de magnitude 4,3 degrés sur
l'échelle de Richter a été enregistrée lundi dans la pro-

vince de Driouch, a indiqué l'Institut national de géophy-
sique (ING).

La secousse, dont l’épicentre est situé au large de
Driouch, s'est produite à 15H06 min 08 sec (GMT+1), a
précisé le Réseau national de surveillance et d’alerte sis-
mique, relevant de l’ING, dans un bulletin d’alerte sismique.

Survenue à une profondeur de 22 kilomètres, la secousse
s'est produite à une latitude de 35.621°N et une longitude
de 3.610°W, selon la même source.

La Direction provinciale de la jeunesse et des
sports de Youssoufia s'est mobilisée pour réussir

la mise en œuvre du Programme national d'animation
de proximité baptisé "Etés 2021", dans le plein res-
pect des mesures de prévention visant à endiguer la
propagation de la pandémie du nouveau coronavirus
(Covid-19).

Les quatre centres participant à ce programme ont
connu un fort engouement auprès des enfants et des
jeunes, dont le nombre s’est élevé à 233 bénéficiaires
lors de la deuxième phase (du 26 au 31 juillet dernier).

Destiné aux enfants âgés entre 7 et moins de 15

ans, et aux jeunes âgés entre 15 et moins de 18 ans, le
programme "Etés 2021" est divisé en cinq phases,
chacune d'une durée de six jours. 

Lors de la troisième phase du programme, la Di-
rection provinciale de la jeunesse et des sports devrait
accueillir environ 240 bénéficiaires.

Initié en collaboration avec la Fédération nationale
des colonies de vacances, le programme "Etés 2021"
(du 14 juillet au 21 août 2021) est déployé, par phases,
dans les Maisons des jeunes, les clubs féminins et les
centres socio-sportifs de proximité existants dans
l’ensemble des régions du Royaume.
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Les autorités chinoises
ont décidé mardi de dé-
pister tous les habitants
de la ville où la Covid-

19 était apparu, Wuhan, touchée
par quelques cas de coronavirus,
au moment où le variant Delta,
hautement contagieux, pousse
un nombre croissant de pays à
imposer des restrictions.

La résurgence du virus, qui
frappe des pays qui pensaient de-
puis longtemps avoir surmonté
le pire, est favorisée par des taux
de vaccination en baisse et de
nouvelles mutations plus dange-
reuses.

La Chine, où l'épidémie avait
fait son apparition fin 2019 dans
la métropole de Wuhan, pensait
avoir pratiquement éradiqué le
virus, ne comptant plus aucun
cas d'infections d'origine locale
depuis des mois.

Cela avait permis aux habi-
tants de renouer avec une vie
normale et un rebond de son
économie.

Le regain épidémique touche
désormais des dizaines de villes
chinoises. La souche Delta se ré-
pand à travers le pays après avoir
contaminé des employés chargé
du nettoyage des avions à l'aéro-
port de Nankin (est).

A Wuhan, première ville du
monde à avoir été placée en qua-

rantaine dès le 23 janvier 2020, et
pour 76 jours, l'ensemble des 11
millions d'habitants vont être dé-
pistés.

A travers la Chine, le régime
communiste a de nouveau sorti
un arsenal de mesures radicales
similaires à celles du début 2020,
avec le confinement de certaines
villes, une limitation des déplace-
ments et un dépistage généralisé.

En Australie, des militaires
ont été déployés dans les rues de
Sydney (sud-est), la plus grande
ville du pays, entrée dans sa
sixième semaine d'un confine-
ment qui devrait rester en vi-
gueur jusqu'à la fin du mois.

Les autorités s'efforcent de
lutter contre la propagation du
variant Delta, avec plus de 3.600
cas enregistrés dans l'aggloméra-
tion depuis mi-juin.

Seulement environ 15% de la
population australienne, qui
compte 25 millions d'habitants, a
reçu deux doses de vaccin et la
stratégie des autorités consiste à
confiner afin de limiter la propa-
gation du virus.

Celui-ci continue de toucher
des pays où les programmes de
vaccination ont été relativement
efficaces.

Aux Etats-Unis, frappés par
une nouvelle vague liée au variant
Delta, les hospitalisations attei-

gnent des niveaux comparables à
ceux de la vague de l'été dernier.

Lundi, le pays a atteint avec
un mois de retard l'objectif  fixé
par le président Joe Biden qui
était d'avoir un taux de 70%
d'adultes ayant reçu au moins
une dose de vaccin anti-Covid le
4 juillet, jour de la fête nationale
américaine.

Mais le ralentissement de la
campagne de vaccination, en
particulier dans les régions tradi-
tionnellement conservatrices du
Sud et du Midwest, ainsi que
parmi les populations les plus
jeunes, paupérisées, et celles is-
sues de minorités ethniques, a
empêché le pays d'atteindre cet
objectif.

"Ces cas se concentrent dans
des communautés dont les taux
de vaccination sont plus faibles",
a expliqué à des journalistes Jeff
Zients, le coordinateur de la lutte
contre la pandémie à la Maison
Blanche.

"Un cas sur trois au niveau
national a été détecté en Floride
et au Texas la semaine passée", a-
t-il précisé.

Les Etats-Unis ont cepen-
dant observé un rebond du taux
de vaccination ces dernières se-
maines, notamment dans ces ré-
gions les plus touchées par la
vague récente de Covid-19.

Face au variant Delta, cer-
tains pays ont commencé à pro-
poser une dose de rappel de
vaccin. Selon des laboratoires,
une dose supplémentaire assure
une protection immunitaire ren-
forcée, notamment au regard de
la propagation du variant Delta.

L'Allemagne a annoncé lundi
qu'elle va proposer dès le 1er
septembre l'administration d'une
dose de rappel aux populations
âgées et vulnérables, ainsi qu'aux
personnes qui n'ont pas reçu de
vaccin à ARN messager.

Cette décision est "dans l'in-
térêt des soins de santé préven-
tifs", a souligné le ministère de la

Santé.
La Suède a elle aussi indiqué

prévoir de proposer une dose de
rappel de vaccin anti-Covid à
"une grande partie de la popula-
tion" en 2022, même si elle pour-
rait commencer par des
populations vulnérables dès cet
automne.

"Notre évaluation est qu'il
n'est pas possible d'éradiquer le
virus et que le travail de vaccina-
tion devrait donc être à long
terme et centré sur la réduction
des maladies graves et de la mor-
talité", a souligné l'épidémiolo-
giste en chef  suédois Anders
Tegnell.

Le variant Delta entraîne de nouvelles
restrictions à travers la planète
Retour de la Covid à Wuhan

En Tunisie, la pandémie a été la goutte
d'eau qui a fait déborder le vase

Sous les gradins décatis du stade El Menzah de Tunis, transformé
en centre de vaccination, Mohamed Ben Amar se réjouit de son vaccin
autant que du coup de force du président Kais Saied. "Avec lui, tout va
changer", espère-t-il.

Le président Saied s'est octroyé les pleins pouvoirs à la faveur d'un
ras-le-bol exacerbé par un pic épidémique meurtrier, qui a provoqué la
colère des Tunisiens contre "l'incompétence" de l'ancien gouvernement
et d'une Assemblée accaparée par ses luttes intestines.

"Avant, la Tunisie n'avait pas de vaccins, pas d'oxygène", souffle
Mohamed, cordonnier, qui a peiné à se procurer des bouteilles du pré-
cieux gaz, lorsque sa mère asthmatique de 80 ans a contracté la Covid-
19.

Pour lui, depuis que M. Saied a suspendu le Parlement il y a une
semaine et pris la main sur l'exécutif, "la gestion est bien meilleure".

La Tunisie a été frappée de plein fouet par le variant Delta: depuis
mars, le nombre de morts du nouveau coronavirus a plus que doublé,
dépassant désormais les 20.000 décès.

Manque de respect des gestes barrières, arrivée tardive des vaccins,
difficultés à décider et faire appliquer des restrictions cohérentes en rai-
son de la crise économique et des tergiversations politiques : la Tunisie
s'est retrouvée avec le pire taux de mortalité officiel du monde sur les
sept derniers jours, selon un comptage de l'AFP réalisé à partir de bilans
officiels lundi.

Dans ce contexte, nombre de Tunisiens souhaitent un homme fort
pour lutter contre l'épidémie, et le président, élu en 2019 avec plus de
70% des voix, bénéficie toujours d'une forte popularité.

Le bras de fer entre le chef  de l'Etat et un Parlement morcelé a dé-
stabilisé le gouvernement de manière chronique. Résultat: cinq minis-
tres de la Santé se sont succédé en 18 mois.

Les hôpitaux saturés, les pénuries d'oxygène et l'incohérence de cer-
taines mesures ont renforcé cette impression d'un Etat défaillant.

A la mi-juillet, en pleine fête de l'Aïd- al Adha, l'ouverture soudaine
de la vaccination à toutes les classes d'âges, a ainsi tourné à la foire
d'empoigne. De nombreux centres ont été débordés, générant bouscu-
lades et déceptions.

Depuis que M. Saied a invoqué la Constitution pour prendre le pou-
voir, il a créé une cellule de crise pour gérer la crise sanitaire, supervisée
par un haut gradé militaire.

Avant cela, il avait déjà poussé l'armée à ouvrir des hôpitaux de cam-
pagne et des centres de vaccination mobiles dans plusieurs régions du
pays.

Depuis dix jours, le pays de 12 millions d'habitants a reçu "à peu
près sept millions de doses de vaccins", selon le représentant de l'Or-
ganisation mondiale de la santé (OMS) en Tunisie, Yves Souteyrand.

D'après les derniers chiffres du ministère de la Santé, 1,1 million
de Tunisiens sont immunisés avec deux doses.
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Les forces afghanes ont bom-
bardé mardi les talibans à
Lashkar Gah (sud), où ces

derniers ont contraint plusieurs
médias audiovisuels à cesser
d'émettre, et semblent être parve-
nus à légèrement desserrer l'étau
des insurgés à Hérat (ouest).

La Mission de l'ONU en Af-
ghanistan (Unama) a tiré la son-
nette d'alarme mardi quant aux
conséquences sur les civils des
combats urbains en cours dans ou
à proximité de villes afghanes.

"Les populations vivent dans la
peur. L'offensive au sol des tali-
bans et les bombardements aériens
de l'armée afghane font le plus de
mal", indique sur Twitter l'Unama,
"profondément inquiète des tirs
aveugles, de l'occupation des éta-
blissements de santé et des domi-
ciles privés et des dégâts qu'ils
subissent".

Les belligérants "doivent faire
plus pour protéger les civils ou les
conséquences seront catastro-
phiques", a-t-elle estimé.

"Les combats ont été intenses
ce (mardi) matin" à Lashkar Gah,
a déclaré à l'AFP Sefatullah (qui,
comme de nombreux Afghans, n'a
qu'un nom), directeur de la radio
locale Sukon, affirmant que des
bombardiers américains avaient
ciblé "les positions des talibans" à
l'intérieur de cette ville de 200.000
habitants.

Le porte-parole du ministère
afghan de la Défense, Fawad
Aman, avait déjà fait état lundi de
frappes menées par des appareils
américains à Lashkar Gah, ce que
l'armée américaine en Afghanistan
s'est refusée de commenter.

"Les affrontements conti-
nuent près de la prison et des QG
de la police et du NDS", les ser-

vices afghans de renseignement, a
ajouté Sefatullah en milieu de ma-
tinée.

Il a précisé que sa radio avait
cessé d'émettre depuis dimanche,
"car les talibans se sont emparés
du bâtiment abritant" la station.

"Depuis dimanche, dix radios
et trois chaînes de télévision ont
cessé d'émettre, soit parce que les
talibans ont pris leurs locaux, soit
parce qu'ils leur ont dit d'arrêter.
Seule une radio favorable aux tali-
bans émet encore en ville", a-t-il
ajouté.

Le ministère afghan de l'Infor-
mation et de la Culture a, de son
côté, indiqué que "onze radios et
quatre chaînes de télévision étaient
coupées en raison des attaques ou
des menaces des talibans dans la
province du Helmand", dont
Lashkar Gah est la capitale.

Cela "empêche les habitants

d'être au courant des événements
(...) Les attaques et menaces des ta-
libans contre les médias montrent
leur hostilité à la liberté d'expres-
sion. Les terroristes ne veulent pas
que les médias fassent état des faits
et mettent au jour leurs injustices",
a poursuivi le ministère.

Aux abords d'Hérat, troisième
ville du pays, les forces afghanes
ont repris plusieurs zones aux tali-
bans qui étaient parvenus à
quelques km de la ville ces derniers
jours, a annoncé le gouvernement.

"Les forces de sécurité af-
ghanes et les forces de résis-
tance", les milices locales qui leur
prêtent main-forte, "ont lancé
une importante opération dans
l'ouest de la ville et ont "repris
plusieurs zones", notamment
dans le district d'Injil qui enserre
Hérat, a affirmé mardi à l'AFP
Jailani Farhad, porte-parole du

gouverneur d'Hérat.
Elles ont repris le contrôle de

la route menant à l'aéroport, situé
à une quinzaine de km au sud de la
ville, en détruisant un point de
contrôle que les insurgés y avaient
installé, même si certains sont en-
core présents à proximité immé-
diate, a-t-il précisé.

Un responsable local a lui aussi
affirmé que des bombardiers amé-
ricains avaient frappé, au côté de
l'aviation afghane, des positions
des talibans à l'ouest d'Hérat.

Lundi soir, des milliers de per-
sonnes sont montées sur les toits
de leur maison en scandant "Allah
Akbar" ("Dieu est le plus grand")
et des slogans en faveur des forces
afghanes et des miliciens d'Ismail
Khan, puissant chef  de guerre
local et vétéran de la lutte contre
l'occupation soviétique (1979-
1989), qui ont défendu la ville.

Bombardements à Lashkar Gah où les talibans font taire des médias

L'ultraconservateur Ebrahim Raïssi
intronisé président de l’Iran
L'ultraconservateur Ebrahim

Raïssi a été intronisé mardi
président de l'Iran et devra
s'atteler à redresser une

économie minée par les sanctions amé-
ricaines et la crise sanitaire, et relancer
les pourparlers pour sauver l'accord in-
ternational sur le nucléaire.

Vainqueur de la présidentielle de
juin, marquée par une abstention re-
cord, M. Raïssi succède au modéré
Hassan Rohani, qui avait conclu en
2015 un accord sur le nucléaire iranien
avec les grandes puissances, après des
années de tensions.

Ancien chef  de l'Autorité judi-
ciaire, M. Raïssi, 60 ans, entame offi-
ciellement son mandat de quatre ans
après l'approbation de son élection par
le guide suprême, l'ayatollah Ali Kha-
menei.

"Conformément au choix du peu-
ple, j'intronise l'homme sage, infatiga-
ble, expérimenté et populaire Ebrahim
Raïssi comme président de la Répu-
blique islamique d'Iran", a écrit le guide
suprême dans un décret lu par son
chef  de cabinet.

L'ayatollah Khamenei doit prendre
la parole après une courte déclaration
du nouveau président, lors d'une céré-
monie où, en raison de la pandémie du
Covid-19, seul un nombre limité de
responsables a été invité.

M. Raïssi prêtera serment jeudi de-
vant le Parlement, auquel il devra pré-
senter ses candidats pour les postes
ministériels.

La présidence de M. Raïssi devrait
consacrer la mainmise des conserva-
teurs sur le pouvoir, après leur victoire
aux élections législatives en 2020.

Pour Clément Therme, chercheur
à l'Institut universitaire européen basé
à Florence (Italie), l'objectif  "principal"
de M. Raïssi "sera l'amélioration de la
situation économique en renforçant les
relations économiques entre la Répu-
blique islamique d'Iran et les pays voi-

sins", mais aussi avec la Russie et la
Chine.

En 2018, l'ex-président Donald
Trump avait retiré les Etats-Unis, pays
ennemi de la République islamique
d'Iran, de l'accord de 2015 et rétabli les
sanctions américaines contre Téhéran.
En riposte, l'Iran avait renoncé à la plu-
part de ses engagements clés qui limi-
taient ses activités nucléaires
controversées.

Les sanctions rétablies par Wash-
ington ont étouffé l'économie ira-
nienne, mettant notamment un coup
d'arrêt à ses exportations pétrolières.

A l'hiver 2017-2018 et de nouveau
en 2019, l'Iran a été secoué par des ma-
nifestations, sur fond de mécontente-
ment social lié à la situation

économique. En juillet, des habitants
de la province riche en pétrole du
Khouzestan (sud-ouest) ont manifesté
contre les pénuries d'eau.

La crise économique a été aggra-
vée par la pandémie de Covid-19: le
pays est le plus durement touché du
Proche et Moyen-Orient.

Lors d'un discours devant le
conseil des ministres dimanche, Has-
san Rohani a défendu son bilan. "Ce
que nous avons fait l'a été dans une si-
tuation difficile, conséquence de la
guerre économique et du coronavirus,
et cette année, la sécheresse s'y est ajou-
tée", a-t-il indiqué.

M. Rohani "a cru qu'il serait capa-
ble de résoudre rapidement tous les
problèmes du pays", note auprès de

l'AFP l'économiste réformiste iranien
Saïd Laylaz, conseiller auprès de plu-
sieurs présidents iraniens.

Le président sortant a fait preuve
d'"idéalisme" dans sa politique d'ouver-
ture à l'Occident: M. Raïssi choisira une
voie différente, estime-t-il.

D'ailleurs, l'ayatollah Khamenei,
ultime décideur sur les dossiers sensi-
bles comme celui du nucléaire, a averti
encore la semaine dernière que "faire
confiance à l'Occident ne fonctionnait
pas".

Le successeur de M. Trump, Joe
Biden, a, lui, affirmé être prêt à revenir
à l'accord de 2015, s'engageant dans
des négociations indirectes avec l'Iran
parallèlement à des pourparlers à
Vienne avec les autres parties à l'accord

--Chine, France, Allemagne, Russie,
Royaume-Uni.

Alors que les négociations sem-
blent bloquées jusqu'à l'entrée en fonc-
tions de M. Raïssi, ce dernier a
d'emblée souligné qu'il défendrait les
"intérêts nationaux".

Et, dans un nouvel épisode de ten-
sions avec l'Occident, Washington et
Londres ont rejoint Israël en accusant
l'Iran d'être derrière une attaque contre
un pétrolier géré par un milliardaire is-
raélien en mer d'Oman, qui a fait deux
morts le 29 juillet.

Les Etats-Unis ont menacé d'"une
réplique appropriée". L'Iran a de son
côté nié toute implication, avertissant
qu'il répondrait à tout "aventurisme"
s'il était pris pour cible.



Mots fleches Par Abou Salma

Solution mots fleches d’hier

’

’

8

Directeur 
de la Publication 

et de la Rédaction  
Mohamed  Benarbia

Secrétaire général 
de la Rédaction  

Ahmed Saâïdi

Rédaction  
Mohamed Bouarab

Hassan Bentaleb
Alain Bouithy 
Mourad Tabet

Wafaa Mejdoubi
Mehdi Ouassat
Chady Chaabi

Responsable 
des ressources

humaines
Atika Rachdi

Directeur artistique
Fouad Ezzafir

Service technique
Khadija Sabi (Responsable)

Meryem Warrach
Myriem Rehane
Khadija Halafi

Hafid Bouzarouata
Mariama Farki

Elkandoussi Elmardi

Révision
Abdelmoumein Warrach

Secrétariat
Asmaa Tabaa

Photographe 
Ahmed Laaraki

Correspondants
Ahmadou El Katab

(Laâyoune)
Abdelali khallad

(Essaouira)

Collaborateurs
Chouaïb Sahnoun
Khalil Benmouya

Adresse de la 
Rédaction

33, Rue Amir 
Abdelkader
B.P. 2165 - 

Casablanca  Maroc

E-mail:
Liberation@libe.ma

Téléphone: 
0522 61.94.04  
0522 62.32.32

Fax de la rédaction:
0522 62.09.72 

Service annonces 
et publicité

E-mail:
annoncesliberation@libe.ma

Youssef El Gahs
Mouna El Youssoufi
Loubna Baghdadi

Latifa Mounib
Rkia Ait Dahman 

Siham Zaïter
Fadwa Choukri

44, Avenue des F.A.R
3ème Etage - 
Casablanca

Tél: 0522 31.00.62
Fax: 0522 31.28.10

Imprimerie
Les Editions 
Maghrebines

Distribution
SAPRESS

Dossier DE PRESSE
130/64

Site web:
www.libe.ma

Journal Libération

Libération Maroc

LIBÉRATION MERCREDI 4 AOUT 2021

Je
ux

 &
 L

o
is

ir
s





Le chômage persiste à la
hausse. Selon les dernières
statistiques rendues pu-
bliques mardi 3 août par le

Haut-commissariat au plan (HCP),
il a connu une progression au cours
du deuxième trimestre 2021.

La situation reste préoccupante
d’autant plus que cette tendance a
été observée à une période marquée
par l’assouplissement des restric-
tions de la santé publique relative à
la pandémie de Covid-19 et par les
conditions climatiques favorables à
la reprise de l’activité agricole. 

Le retour à un environnement
bien meilleur que celui ayant mar-
qué les mois précédents n’a visible-
ment pas eu un effet positif  sur le
chômage puisqu’il a poursuivi sa
progression.

Il faut dire qu’entre le deuxième
trimestre de l’année 2020 et celui de
2021, le nombre de chômeurs est
passé de 1.477.000 à 1.605.000 chô-
meurs, soit une augmentation de
128.000 personnes. Ce qui corres-
pond à une augmentation de 9%.

Dans une note d'information
relative à la situation du marché de
travail au deuxième trimestre de
l'année 2021, le Haut-commissa-

riat a expliqué que « cette hausse
résulte d’une réduction de 100.000
chômeurs en milieu rural et d’une
augmentation de 228.000 en mi-
lieu urbain ».

Des observations du HCP, il
ressort que presque trois quarts des
chômeurs (71,3%) sont concentrés
dans cinq régions. En l’occurrence
: Casablanca-Settat (27,3% de chô-
meurs), Fès-Meknès (12,9%),
Rabat-Salé-Kénitra (12,3%), Tan-
ger-Tétouan-Al Hoceima (9,5%) et
l’Oriental (9,4%).

Comme l’a fait remarquer l’ins-
titution publique, le taux de chô-
mage a maintenu sa tendance à la
hausse enregistrée au cours de la
même période de l’année précé-
dente. Il est ainsi passé de 12,3% à
12,8% au niveau national, de 15,6%
à 18,2% en milieu urbain et de 7,2%
à 4,8% en milieu rural. 

Et c’est sans grande surprise
qu’il est plus élevé parmi les jeunes
âgés de 15 à 24 ans (30,8%), les di-
plômés (20,4%) et les femmes
(15,9%), une tendance maintes fois
observée lors des précédentes ana-
lyses de l’évolution du marché du
travail.

«Ce taux a enregistré une
hausse modérée parmi les hommes,
de 11,3% à 11,9%, et les femmes,
de 15,6% à 15,9%. Il a connu une
baisse de 2,6 points parmi les jeunes

âgés de 15 à 24 ans, passant de
33,4% à 30,8%», a précisé le Haut-
commissariat.

En ce qui concerne les diplô-
més, le HCP a précisé que le taux
de chômage a enregistré une hausse
de 2,2 points, passant de 18,2% à
20,4% entre les deuxièmes trimes-
tres de 2020 et de 2021. 

Selon le HCP, «ce sont les di-
plômés de niveau supérieur qui ont
enregistré la hausse la plus impor-
tante de 3 points, avec un taux pas-
sant de 22,3% à 25,3%. Le taux de
chômage des diplômés de niveau
moyen a, de son côté, augmenté de
1,8 point pour atteindre 17,6%».

Il est important de noter que les
taux de chômage les plus élevés
sont observés dans les régions du
Sud (20,8%) et de l’Oriental
(18,4%), comme le suggèrent les
statistiques. 

Soulignons que deux autres ré-
gions, Casablanca-Settat (16,1%) et
Fès-Meknès (14,8%), dépassent la
moyenne nationale (12,8%) alors
que «les régions de Drâa-Tafilalet,
de Marrakech-Safi, et de Béni Mel-
lal-Khénifra enregistrent les taux les
plus bas avec respectivement 8,5%,
8,7% et 9,7%». 

Des mêmes données, il ressort
par ailleurs que le volume des actifs
occupés en situation de sous-em-
ploi a baissé de 360.000 au niveau

national, entre le deuxième trimes-
tre de 2020 et la même période de
2021. 

Les chiffres montrent qu’il est
passé de 1.359.000 à 999.000 per-
sonnes, de 753.000 à 551.000 per-
sonnes dans les villes et de 606.000
à 448.000 à la campagne. 

Le Haut-commissariat en dé-
duit que «le taux de sous-emploi est
passé de 13% à 9,2% au niveau na-
tional, de 12,2% à 8,9% en milieu
urbain et de 14,1% à 9,5% en milieu
rural».

Signalons enfin que l’économie
nationale a créé durant cette pé-
riode 405.000 postes d’emploi.
Ceux-ci résultent «d’une création de
414.000 postes en milieu rural et
d’une perte de 9.000 postes en mi-
lieu urbain, contre une perte de
589.000 postes une année aupara-
vant et une création annuelle
moyenne de 64.000 postes au cours
des trois années prépandémie», a
pécisé le HCP.

D’après l’institution publique,
entre le deuxième trimestre de 2020
et la même période de 2021, le sec-
teur de l’«agriculture, forêt et pêche»
a créé 318.000 postes. Il est suivi par
les BTP (108.000), les services
(40.000). Quant à celui de l’«indus-
trie y compris l'artisanat», il a perdu
53.000 postes.

Alain Bouithy

Les émissions du Trésor sur le
marché des adjudications ont
connu un bond de 46,2% à

152,6 milliards de dirhams
(MMDH) en 2020, ressort-il du rap-
port annuel de Bank Al-Maghrib
(BAM) sur la situation économique,
monétaire et financière. 

"Après une tendance baissière
depuis 2016, les émissions du Trésor
sur le marché des adjudications ont
connu en 2020 un bond de 46,2% à
152,6 milliards, dans un contexte de

détérioration de la situation budgé-
taire en lien avec la crise sanitaire et
économique de la Covid-19", in-
dique BAM dans son rapport au
titre de l'année 2020. Ce finance-
ment intensif  sur le marché intérieur
a été réalisé dans des conditions
marquées par une diminution des
taux et une orientation vers les ma-
turités courtes et moyennes, souligne
la Banque centrale.

En effet, rapporte la MAP, le vo-
lume souscrit en maturités courtes a

quasiment quintuplé à 47,3 MMDH,
représentant 31% des levées totales
contre 9% en 2019. Celui en matu-
rités moyennes a augmenté de
87,6% à 74,7 MMDH, soit 49% des
levées au lieu de 38% une année au-
paravant, explique BAM.

En revanche, les souscriptions
en maturités longues se sont repliées
de 44,4% à 30,7 MMDH. Les taux
assortissant ces émissions ont été en
baisse pour l'ensemble des maturités
avec en particulier des reculs de

2,3% à 2,1% pour les bons à 52 se-
maines, de 2,4% à 2,1% pour ceux à
2 ans et de 2,6% à 2,3% pour ceux à
5 ans.

Tenant compte des rembourse-
ments d'un montant de 109,1
MMDH, l'encours des bons du Tré-
sor est ressorti en accroissement de
7,8% à 600,7 MMDH. Sa structure
demeure dominée par les maturités
longues avec une part de 59%,
contre 36% pour les moyennes et
5% pour celles de court terme.

Le crédit bancaire
maintient un 
rythme soutenu
en 2020

Le crédit bancaire a pu main-
tenir un rythme soutenu en
2020, malgré la forte

contraction de l'activité écono-
mique, indique Bank Al-Maghrib
(BAM).

"En dépit de la forte contrac-
tion de l'activité économique, le cré-
dit bancaire a pu maintenir un
rythme soutenu, grâce notamment
à une orientation très accommo-
dante de la politique monétaire",
souligne la Banque centrale dans
son rapport annuel sur la situation
économique, monétaire et finan-
cière au titre de l'exercice 2020, pré-
senté par Abdellatif  Jouahri, wali de
Bank Al-Maghrib à SM le Roi Mo-
hammed VI.

Cette évolution a été favorisée
également par les mesures de sou-
tien et de relance mises en place par
le Comité de veille économique
(CVE), ainsi que par les avantages
accordés dans le cadre du pro-
gramme Intelaka, ajoute le rapport.

Ainsi, rapporte la MAP, sa pro-
gression est ressortie à 4,4%, au lieu
de 5,3% en 2019, avec une accélé-
ration de 4,4% à 7,8% de l'accrois-
sement des prêts aux sociétés
financières et une consolidation de
5,5% à 3,8% de celui des concours
au secteur non financier, fait savoir
BAM, notant que son ratio au PIB
a augmenté de 8,3 points de pour-
centage à 87,9%.

Par secteur institutionnel, le cré-
dit bancaire destiné aux entreprises
non financières privées a enregistré
une hausse de 4,7%, recouvrant
une forte expansion des facilités de
trésorerie de 11%, un ralentisse-
ment de la progression des crédits
immobiliers à 0,4% et un repli de
5,1% des crédits à l’équipement.

En revanche, les prêts aux en-
treprises publiques ont enregistré
un recul de 2,5% après celui de
0,8% un an auparavant, reflétant
l’accentuation de la baisse de 0,5%
à 3,9% pour ceux destinés à l’équi-
pement et de 0,2% à 17,7% pour
les facilités de trésorerie, souligne le
rapport.

De même, les concours aux
particuliers ont augmenté de 3,4%,
après 5,1%, résultat d’un accroisse-
ment de 4,4% des prêts à l’habitat
et d’une diminution de 4,3% de
ceux à la consommation.

Pour leur part, les crédits aux
entrepreneurs individuels ont mar-
qué une augmentation de 8,9%,
portée par l’expansion de 29,9%
des comptes débiteurs et facilités de
trésorerie, à la faveur essentielle-
ment du programme Intelaka et des
lignes de crédit garanti à taux zéro,
mises en place dans le cadre de sou-
tien à cette catégorie face à la crise.

“Le taux de 
chômage
grimpe à 12,8%
au deuxième 
trimestre 2021

Le nombre des sans-emploi va 
augmentant pour atteindre 1,6 million 

Hausse des émissions du Trésor sur le marché des adjudications en 2020



Le nombre de faux billets a ac-
cusé un repli de 34% à 6.335
coupures d'une valeur d'un mil-

lion de dirhams (MDH), indique
Bank Al-Maghrib (BAM).

Sur les faux billets décelés, la cou-
pure de 200 est demeurée prédomi-
nante avec une part de 69%, précise
la Banque centrale dans son rapport
annuel sur la situation économique,
monétaire et financière au titre de
l'exercice 2020, présenté par Abdella-
tif  Jouahri, wali de bank Al-Maghrib
à SM le Roi Mohammed VI.

Le ratio de contrefaçon ressort
ainsi à 2,9 billets pour chaque million

de billets en circulation contre 5,2 en
2019, fait savoir la même source.

En ce qui concerne les docu-
ments sécurisés, les engagements de
la Banque vis-à-vis de ses partenaires
ont été honorés en intégralité. A ce
titre, elle a pu produire et livrer plus
d'un million de passeports biomé-
triques, 1,2 million de cartes identi-
taires sécurisées personnalisées et près
de 41 millions de différents types de
documents sécurisés.

La Banque centrale a continué en
parallèle ses efforts d'amélioration de
la qualité de la monnaie fiduciaire en
circulation.

Le traitement des billets a porté
en 2020 sur 3,1 milliards d'unités, dont
2,6 milliards réalisés par les centres
privés de tri (CPT) et 472 millions par
BAM.

Pour assurer la qualité requise, la
Banque centrale opère en perma-
nence des contrôles de l'activité des
CPT. En 2020, et en dépit des
contraintes induites par la crise sani-
taire, elle a maintenu 76% de son pro-
gramme de contrôle des CPT et
réalisé, en outre, 15 missions spéci-
fiques pour s'assurer du respect des
mesures sanitaires édictées par les au-
torités.
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11Economie

Le marché des capitaux, fort de
son rôle de mobilisateur de
l'épargne, se veut plus que ja-

mais un véritable catalyseur de la crois-
sance et un levier important dans le
financement et l'accompagnement de
la relance économique post-coroanvi-
rus.

Complément au financement
bancaire, ce marché, qui a connu du-
rant ces dernières années des avancées
majeures, s'est vu attribuer une place
de choix dans le nouveau modèle de
développement (NMD), lequel s'est
fixé comme pari d'avenir le position-
nement du Royaume comme un hub
financier de référence à l'échelle conti-
nentale, rapporte la MAP

"Que cela soit pour faire face aux
enjeux du développement ou aux im-
pératifs de relance suite à la crise ac-
tuelle de la Covid-19, les marchés des
capitaux joueront un rôle majeur dans
le nouveau modèle de développement
du Maroc", souligne, dans ce sens, la
Commission spéciale sur le modèle de
développement (CSMD), qui a pré-
senté, le 25 mai dernier, son rapport
général à SM le Roi Mohammed VI.

L'objectif  de ce pari, explique la
Commission, est d'apporter un nou-
veau souffle aux marchés des capitaux
marocains afin de renforcer leur
contribution au financement direct de
l'économie et de faire du Maroc une
plateforme financière régionale pour
les capitaux internationaux et les éco-
nomies africaines, à travers notam-
ment la redynamisation de la Bourse
casablancaise.

Pour ce faire, la CSMD a fixé un
certain nombre d'objectifs stratégiques
à atteindre à l’horizon 2035, dont l'aug-
mentation du nombre de sociétés co-
tées à 300 et de la capitalisation
boursière totale de 54% du produit in-

térieur brut (PIB) en 2019 à 70% du
PIB.

Il s'agit également de porter les
émissions d'actions d'une moyenne
annuelle de 100 millions de dollars
entre 2015 et 2019 à une moyenne an-
nuelle de 1 milliard de dollars entre
2021 et 2030 puis une moyenne an-
nuelle de 5 milliards de dollars entre
2030 et 2035, outre d'augmenter le
nombre d'entreprises dont la capitali-
sation boursière est supérieure à 100
millions de dollars de 45 en 2019 à 150
et le pourcentage des transactions
faites par des investisseurs internatio-
naux de 10% à 25%.

Le pari du NMD, dont la réussite
est conditionnée par la participation
effective des utilisateurs de ces mar-
chés dans sa mise en œuvre, vise ainsi
à développer trois composantes essen-
tielles au développement des marchés
de capitaux.

La première est d’achever les ré-
formes entamées dans les années 90
pour transformer la bourse en un
marché dynamique capable de jouer
pleinement son rôle de financement
de l'économie. Plusieurs actions prin-
cipales sont proposées afin d'élargir la
base d’émetteurs et de diversifier les
instruments financiers, notamment
l’utilisation de la cotation des entre-
prises publiques, l’encouragement de
la cotation des sociétés immobilières,
l’accélération de la mise en place du
marché à terme pour accroître la liqui-
dité du marché et attirer l’intérêt des
investisseurs étrangers et le dévelop-
pement du marché de la dette privée.

La deuxième composante est celle
de faire du Maroc une plateforme fi-
nancière majeure en Afrique capable
d'attirer les investisseurs et émetteurs
étrangers, à travers la création de
bourses spécialisées (bourses mari-

times, de matières premières…), le
lancement d’un partenariat internatio-
nal stratégique fort pour accompagner
le Maroc dans la diversification des
instruments financiers ainsi que la
couverture du Maroc par les agences
de recherche et de notation financière
pour améliorer sa visibilité à l'interna-
tional.

Quant à la troisième composante,
elle porte sur la mise en place d’un en-
vironnement favorable au développe-
ment rapide des marchés des capitaux
et ce, en mettant en place un "Fast
Track" pour fluidifier le processus lé-
gislatif  en lien avec les marchés des ca-
pitaux et en évoluant progressivement
vers un modèle de supervision finan-
cière intégré pour renforcer l’action
des régulateurs.

Et c'est dans cette même optique
que s'inscrit le nouveau plan straté-
gique 2021-2023 de l'Autorité maro-

caine du marché des capitaux
(AMMC).

En phase avec les impératifs de la
relance et en ligne avec les dispositions
du NMD, cette feuille de route trien-
nale repose, rappelons-le, sur 4 grands
piliers déclinés en 10 leviers d’actions
prioritaires, portés par une vision
unique, à savoir un marché des capi-
taux au service du financement de la
relance économique.

L’Autorité ambitionne ainsi de
contribuer à la relance de l’économie
en renforçant l’attractivité du marché
des capitaux pour les entreprises et au-
tres porteurs de projets. Elle orientera
son approche de régulation sur les be-
soins des entreprises et des épargnants
et encouragera la mise en place d’un
cadre réglementaire plus souple et pro-
pice à l’innovation.

Le gendarme de la Bourse vise
également par ce plan, qui est le fruit

de réflexions menées en interne et en-
richies de consultations externes, à
moderniser sa communication et ce, à
travers un discours plus pédagogue et
dynamique, à l’endroit des épargnants
et investisseurs.

De même, l’Autorité poursuivra
son ouverture aux nouvelles techno-
logies et aux dernières innovations
dans l’industrie financière, tout en pre-
nant en compte les risques qu’elles
comportent et ce, de manière à conci-
lier en permanence l’accompagne-
ment de l’innovation et la protection
des épargnants.

Cette dernière étant au cœur du
dispositif  de contrôle et de suivi des
acteurs du marché, l’AMMC consoli-
dera sa nouvelle approche de supervi-
sion, davantage fondée sur les risques,
de façon à veiller en permanence sur
l’intégrité et la transparence du mar-
ché.

Pour un marché des capitaux de référence
Un levier important dans le financement et l'accompagnement de la relance économique post-coroanvirus
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M2M Group alerte sur ses résultats semestriels
M2M Group anticipe une baisse significative de son résultat net au titre du premier semestre 2021 par rapport aux résultats de la même

période de l'année dernière, a alerté l'entreprise dans un profit warning.
Cette baisse s'explique, principalement, par "le contexte conjoncturel défavorable" marqué par "le décalage de l'avancement des projets

en conclusion à l'international", indique M2M Group.
"Ce contexte particulier n'affecte en rien la stratégie de développement du M2M Group qui reste confiant dans la dynamique des marchés

de la digitalisation à l'échelle mondiale et qui poursuit son développement avec un plan de relance adapté aux enjeux actuels", souligne l'en-
treprise. 

Aussi, M2M Group maintient son programme de croissance visant à renforcer ses positions sur les différents marchés de la digitalisation
et à accélérer le développement de ses nouveaux relais de croissance, au Maroc et à l'international, ajoute la même source.

Le nombre de faux billets en baisse
           



Bouillon

On ne va pas se raconter
d’histoires, dans l’univers
du 7ème art, les navets et

autres films de séries B sont lé-
gion comparés aux chefs-d’œuvre
cinématographiques. Le constat
est d’autant plus prégnant dans
les salles marocaines, où l'intérêt
commercial prime sur les consi-
dérations technico-artistiques,
lorsque les directeurs de pro-
grammation jettent leur dévolu
sur tel ou tel film.

Dès lors, si vous craignez de de-
voir vous creuser les méninges pour
vous décider entre le dernier film de
Wes Anderson et celui de Paolo Sor-
rentino, rassurez-vous, ce casse-tête
n’est qu’une illusion. Mais ce n’est
pas pour autant que tout est à jeter à
la poubelle. Bien au contraire. Tant
que les salles obscures du Royaume
passeront entre les mailles du filet
des restrictions dues à la situation sa-
nitaire, Libé vous proposera une sé-
lection de films à ne rater sous aucun
prétexte, et d’autres à éviter à tout
prix, en leur accordant une, deux,
trois étoiles, ou aucune dans le pire
des cas. 

Kaamelott (**)

Il y a les fans de Kaamelott”, la
série française culte, rompus de
longue date à cet univers où l’hu-
mour se mêle à la dérision. Et puis
il y a les autres, qui seront agréa-
blement surpris par l'œuvre
d’Alexandre Astier, le créateur de
la série à sketches éponyme, qui
s’est glissé dans un costume de
réalisateur qui lui va de mieux en
mieux (Astérix, David et Madame
Hansen)

Un pari est osé, car le passage
au format 16/9ème pour une
série à sketches a toujours été un
défi quasi insurmontable. Un
chemin de croix corsé par la na-
ture de l’univers de Kaamelott, la
série inspirée de la légende arthu-
rienne. En effet, Alexandre As-
tier est à l’origine d’une vision
décalée de la légende, en présen-
tant le Roi Arthur comme un
chef  de file qui éprouve toutes
les peines du monde à être à la
hauteur de la tâche qui lui est
confiée. Il est vrai, peu aidé par
l’incompétence chronique des

chevaliers de la Table ronde.
Plus de dix ans après le dernier

épisode diffusé sur la chaîne fran-
çaise “M6”, le premier volet de la
trilogie cinématographique Kaame-
lott ne renie pas ses origines, avec
toujours autant de situations bur-
lesques. Certes, l’humour est moins
mordant comparé à la série, mais la
volonté y est. En tout cas, assez
pour vous le conseiller, surtout si les
comédies sont votre dada. 

Space Jam 2 : 
Nouvelle ère (*) 

On y est allé avec des étoiles
dans les yeux. On en est ressorti
avec un terrible mal de tête et une
fâcheuse impression de temps
perdu. OK, on avoue que l’on
grossit quelque peu le trait, mais
au fond, le sentiment est le
même. Le pari de faire mieux que
Michael Jordan et le premier
opus de “Space Jam”, 25 ans plus
tard, est, à notre sens, totalement
perdu. 

D’abord, parce que Lebron
James n’est pas Michael Jordan.

Le premier est une star mondia-
lement connue le second l’est
beaucoup moins ailleurs qu’aux
Etats-Unis. Ensuite, on n’aurait
jamais cru dire ça, mais MJ est un
meilleur acteur que LJ. Au vrai, ce
n’est pas un exploit tant la pres-
tation de Lebron James a été
d’une médiocrité sans nom. 

Pourtant, accompagnés par
les Looney Tunes (Bugs Bunny,
Daffy Duck, Taz,...), le quadruple
MVP de la NBA ne joue ni plus
ni moins que son propre rôle :
Un basketteur superstar et un
père un peu trop exigeant pour
son ado de fils, DOM, plus pas-
sionné par les jeux vidéos que par
la balle orange. A cause de la dia-
bolique intelligence artificielle Al
G. Rhythm, le père et le fils vont
s’affronter lors d’un match de
basket virtuel et survitaminé. Un
peu trop à notre goût.  

En plus d’effets visuels et so-
nores exagérés, la prestation de Le-
bron James a été pour le moins
catastrophique, à cause notam-
ment d’une absence totale de cha-
risme et de présence devant la

L'édition 2021 du Festival
Visa for Movie Rabat, ini-
tialement prévue du 04 au

08 août, a été reportée à une date
ultérieure, ont annoncé, mardi, les
organisateurs. "Face à la situation
pandémique liée à la Covid-19 et
par mesure de précaution, nous
avons décidé en collaboration
avec la wilaya de la région de
Rabat-Salé-Kénitra de reporter
l'édition 2021 du Festival Visa for
Movie à une date ultérieure", in-
dique l'Association du Festival in-
ternational de cinéma d'auteur de
Rabat dans un communiqué.

"La santé du public est notre

unique priorité. C'est évidemment
une décision difficile à prendre,
mais les conditions ne sont pas
réunies aujourd’hui pour que cet
évènement se déroule en toute sé-
rénité", a-t-on expliqué.

Saluant le public de Visa for
Movie ainsi que les autorités lo-
cales pour leur accompagnement
de "longue date" et leur soutien
renouvelé pendant cette période
compliquée, la même source a
souligné sa volonté de faire de
cet évènement une réussite. La
date de l’évènement sera annon-
cée ultérieurement, a conclu le
communiqué.

Report de l'édition 2021 du
Festival Visa for Movie Rabat 
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de culture
Exposition

La galerie d'art Living 4 ART
à Casablanca abrite jusqu’au 7
août, l'exposition collective "Le
rêve en couleurs". Seize artistes
nourrissent l'inspiration affamée,
et font bousculer les codes et bar-
rières endurés durant cette pé-
riode difficile. Hajar Abdellaoui,
Hasnaâ Oulmouden, Kamilya
Zarkani, Kenza El Arabi,
Khaoula Elbouazzaoui Seffour et
d'autres exposants invitent les vi-
siteurs à un voyage de création ar-
tistique.

Report

Le comité d’organisation de la
"Nuit d'hommage aux brillantes
femmes de mon pays", initiale-
ment prévue le 5 août au Théâtre
national Mohammed V, a an-
noncé le report de cet événement
suite aux nouvelles mesures pré-
ventives annoncées par le gouver-
nement pour lutter contre la
propagation de la pandémie du
nouveau coronavirus (Covid-19).
Cet événement a été reporté à une
date ultérieure qui sera annoncée
en coordination avec le ministère
de la Culture et la direction du
Théâtre national Mohammed V à
Rabat, ont indiqué les organisa-
teurs dans un communiqué.

Théâtre

La pièce de théâtre "Le der-
nier article! " de l’Association
Wamras pour le développement
culturel sera présentée le 4 août
au Théâtre national Mohammed
V de Rabat. La pièce, mise en
scène par Abdelilah Ajil, sera pré-
sentée dans le respect des me-
sures sanitaires et de distanciation
sociale. Le spectacle offrira "une
nouvelle vision théâtrale basée sur
une approche artistique innova-
trice", selon un communiqué des
organisateurs.

Ouvrage

"La connaissance de l’image
dans la pensée visuelle, l’imagi-
naire, le cinéma" est le titre du
nouvel ouvrage du penseur, pro-
fesseur universitaire et critique
marocain Mohamed Noureddine
Affaya, édité par le Centre culturel
du livre. Composé de deux parties
et de quatre chapitres, le livre re-
vient sur les enjeux de l’image et
du visuel, en évoquant le thème
de la perception et les transfor-
mations sémantiques dans des
productions philosophiques et
théoriques contemporaines. Pro-
fesseur de philosophie moderne,
d’esthétique, de communication
et penseur marocain, M. Affaya a
été membre de plusieurs hautes
instances culturelles marocaines.

Art & culture

La sélection
ciné de Libé

caméra. Sans oublier un jeu
d’acteur loin de toute subtilité
et un manque de justesse fla-
grant. Le multiple champion
NBA a confirmé qu’il était
plus doué sur un terrain de
basket que sur un plateau de
tournage. Bref, le nouveau
Space Jam, trop bruyant à
notre goût, est à voir, si vous
êtes fan de basket ou tout
simplement si vous avez du
temps et de l’argent à perdre.

Un espion ordinaire

Vous l’aurez certainement
remarqué, Libé n’a accordé
aucune étoile à ce navet. Un
espion ordinaire est un film
qui n’a absolument rien d’ex-
traordinaire. L’idée de départ
avait du sens. Nous sommes
dans les années 60. Greville
Wynne, un modeste repré-
sentant commercial anglais se
retrouve malgré lui plongé
dans la guerre froide. Une
guerre qui le dépasse. La
faute au MI-6 et à la CIA. Les

services secrets britanniques
et américains demandent à
Greville Wynne, interprété
par Benedict Cumberbatch,
de nouer une alliance aussi
secrète que périlleuse avec le
colonel soviétique Oleg Pen-
kovsky dans l’optique de
fournir des renseignements à
même d’éviter un affronte-
ment nucléaire et désamorcer
la crise des missiles de Cuba.

Mais le problème est ail-
leurs. D’abord, le récit est
trop linéaire. Sans aucun pic
émotif. A tel point qu’il nous
a fallu nous  concentrer pour
ne pas piquer du nez. Trop
monotone du point de vue
rythmique, “Un espion ordi-
naire” réalisé par Dominic
Cooke, tranche ainsi avec la
tradition des films d'espion-
nage où les révélations et les
rebondissements en sont un
redoutable moteur, à l’instar
de “La Taupe”, le sublime
long métrage que l’on doit à
Tomas Alfredson. 

Chady Chaabi 

t

“Jungle Cruise", film d'aventures
teinté de nostalgie, a permis à
Disney de naviguer en eaux

tranquilles jusqu'à la tête du box-office
nord-américain pour son premier week-

end d'exploitation, en engrangeant 35
millions de dollars de recettes, selon les
chiffres publiés lundi par un cabinet spé-
cialisé.

Inspiré d'une attraction des parcs

Disney, le film suit les aventures du
Dr Lily Houghton, incarnée par
Emily Blunt, et de son frère (Jack
Whitehall) dans la forêt amazo-
nienne.

Tous deux ont recours aux services
d'un charismatique propriétaire de ba-
teau (Dwayne "The Rock" Johnson)
pour remonter l'Amazone à la re-
cherche d'un arbre aux pouvoirs mys-
térieux de guérison.

Derrière le film Disney se trouvait
"Old" de M. Night Shyamalan, premier
la semaine dernière, qui a récolté cette
fois 6,9 millions de dollars. Le film Uni-
versal, avec Gael Garcia Bernal et Vicky
Krieps, raconte l'histoire d'une famille qui
se retrouve coincée sur une plage où les
vacanciers subissent un vieillissement
ultra-accéléré.

Le film fantastique médiéval "The
Green Knight" distribué par A24 s'est
placé en troisième position, avec 6,7 mil-
lions de dollars, pour son premier week-
end. Basé sur un roman de chevalerie du

XIVème siècle, il a pour personnage
principal Sire Gauvin (Dev Patel), neveu
du roi Arthur.

La quatrième place était occupée par
le film de super-héros Marvel "Black
Widow", avec Scarlett Johansson, qui a
accumulé 6,5 millions de dollars.

Pour conclure le Top 5, un autre nou-
veau venu: "Stillwater", de Focus Fea-
tures, avec 5,2 millions de dollars. Le
long-métrage est centré sur le combat
d'un père américain (Matt Damon) qui se
rend en France pour aider sa fille, empri-
sonnée pour un meurtre qu'elle dit ne pas
avoir commis.

Voici le reste du Top 10:
"Space Jam: Nouvelle Ere" (4,2 mil-

lions de dollars)
"Snake Eyes" (4,1 millions de dollars)
"Fast and Furious 9" (2,7 millions de

dollars)
"Escape Game 2: Le monde est un

piège" (2,2 millions de dollars)
"Baby Boss 2: Une affaire de famille"

(1,4 million de dollars)

Avec “Jungle Cruise”, Disney navigue en tête du box-office nord-américain Nouvel investissement d'un studio d'Hollywood au Royaume-Uni

Les studios américains Sunset Studios,
avec lenages de films et séries, avec
la création de 4.500 emplois à la clé.

Cette annonce, dévoilée lundi dans un
communiqué, confirme l'intérêt d'Holly-
wood pour le Royaume-Uni après des pro-
jets similaires ces dernières années, ce dont
s'est félicité le gouvernement britannique.

Les sociétés d'investissement Black-
stone et Hudson Pacific Properties ont ac-
quis pour 120 millions de livres un site dans
le Hertfordshire, à moins de trente kilomè-
tres au nord de la capitale britannique.

L'investissement total atteindra plus de
700 millions de livres (820 millions d'euros)
pour ce projet qui sera le premier en dehors
des EÉtats-Unis pour Sunset Studios. 

Ce dernier est connu outre-Atlantique
pour avoir accueilli les tournages de "La La
Land" ou "Quand Harry rencontre Sally".

Il doit encore obtenir le permis de
construire, mais les promoteurs comp-
tent en faire l'un des studios de film et de
télévision les plus performants au
monde. En plus de la création d'au moins
4.500 emplois, le projet apportera plus de
300 millions de livres chaque année à
l'économie locale.

"Nous sommes confiants dans le fait
que ce site sera très demandé par les
créateurs de contenus de premier plan",
déclare Victor Coleman, PDG d'Hudson
Pacific.

Le Premier ministre britannique Boris
Johnson, également cité dans le communi-
qué, a qualifié l'investissement d'"excellente
nouvelle pour le secteur britannique du film
et de la télévision". 

Ces dernières années, les projets de stu-
dios ont fleuri au Royaume-Uni, alors que
le succès des plateformes comme Netflix,
Amazon Prime Video ou Disney+ entraîne
uAne forte concurrence dans la production
de films et séries. La chaîne Sky a donné
son feu vert en juillet 2020 à la construction
des Sky Studios Elstree qui doivent ouvrir
en 2022.

Dans l'est de la capitale britannique, un
autre projet du promoteur Hackman Capi-
tal Partners à 300 millions de livres doit voir
le jour en 2022 et entend devenir le "Holly-
wood de Londres".

Netflix, diffuseur de la série "The
Crown" sur la reine Elizabeth II, a conclu
quant à lui un accord avec les studios de
Shepperton à l'ouest de Londres, tandis que
Disney a noué un partenariat avec les célè-
bres studios de Pinewood.



Bouillon

On ne va pas se raconter
d’histoires, dans l’univers
du 7ème art, les navets et

autres films de séries B sont lé-
gion comparés aux chefs-d’œuvre
cinématographiques. Le constat
est d’autant plus prégnant dans
les salles marocaines, où l'intérêt
commercial prime sur les consi-
dérations technico-artistiques,
lorsque les directeurs de pro-
grammation jettent leur dévolu
sur tel ou tel film.

Dès lors, si vous craignez de de-
voir vous creuser les méninges pour
vous décider entre le dernier film de
Wes Anderson et celui de Paolo Sor-
rentino, rassurez-vous, ce casse-tête
n’est qu’une illusion. Mais ce n’est
pas pour autant que tout est à jeter à
la poubelle. Bien au contraire. Tant
que les salles obscures du Royaume
passeront entre les mailles du filet
des restrictions dues à la situation sa-
nitaire, Libé vous proposera une sé-
lection de films à ne rater sous aucun
prétexte, et d’autres à éviter à tout
prix, en leur accordant une, deux,
trois étoiles, ou aucune dans le pire
des cas. 

Kaamelott (**)

Il y a les fans de Kaamelott”, la
série française culte, rompus de
longue date à cet univers où l’hu-
mour se mêle à la dérision. Et puis
il y a les autres, qui seront agréa-
blement surpris par l'œuvre
d’Alexandre Astier, le créateur de
la série à sketches éponyme, qui
s’est glissé dans un costume de
réalisateur qui lui va de mieux en
mieux (Astérix, David et Madame
Hansen)

Un pari est osé, car le passage
au format 16/9ème pour une
série à sketches a toujours été un
défi quasi insurmontable. Un
chemin de croix corsé par la na-
ture de l’univers de Kaamelott, la
série inspirée de la légende arthu-
rienne. En effet, Alexandre As-
tier est à l’origine d’une vision
décalée de la légende, en présen-
tant le Roi Arthur comme un
chef  de file qui éprouve toutes
les peines du monde à être à la
hauteur de la tâche qui lui est
confiée. Il est vrai, peu aidé par
l’incompétence chronique des

chevaliers de la Table ronde.
Plus de dix ans après le dernier

épisode diffusé sur la chaîne fran-
çaise “M6”, le premier volet de la
trilogie cinématographique Kaame-
lott ne renie pas ses origines, avec
toujours autant de situations bur-
lesques. Certes, l’humour est moins
mordant comparé à la série, mais la
volonté y est. En tout cas, assez
pour vous le conseiller, surtout si les
comédies sont votre dada. 

Space Jam 2 : 
Nouvelle ère (*) 

On y est allé avec des étoiles
dans les yeux. On en est ressorti
avec un terrible mal de tête et une
fâcheuse impression de temps
perdu. OK, on avoue que l’on
grossit quelque peu le trait, mais
au fond, le sentiment est le
même. Le pari de faire mieux que
Michael Jordan et le premier
opus de “Space Jam”, 25 ans plus
tard, est, à notre sens, totalement
perdu. 

D’abord, parce que Lebron
James n’est pas Michael Jordan.

Le premier est une star mondia-
lement connue le second l’est
beaucoup moins ailleurs qu’aux
Etats-Unis. Ensuite, on n’aurait
jamais cru dire ça, mais MJ est un
meilleur acteur que LJ. Au vrai, ce
n’est pas un exploit tant la pres-
tation de Lebron James a été
d’une médiocrité sans nom. 

Pourtant, accompagnés par
les Looney Tunes (Bugs Bunny,
Daffy Duck, Taz,...), le quadruple
MVP de la NBA ne joue ni plus
ni moins que son propre rôle :
Un basketteur superstar et un
père un peu trop exigeant pour
son ado de fils, DOM, plus pas-
sionné par les jeux vidéos que par
la balle orange. A cause de la dia-
bolique intelligence artificielle Al
G. Rhythm, le père et le fils vont
s’affronter lors d’un match de
basket virtuel et survitaminé. Un
peu trop à notre goût.  

En plus d’effets visuels et so-
nores exagérés, la prestation de Le-
bron James a été pour le moins
catastrophique, à cause notam-
ment d’une absence totale de cha-
risme et de présence devant la

L'édition 2021 du Festival
Visa for Movie Rabat, ini-
tialement prévue du 04 au

08 août, a été reportée à une date
ultérieure, ont annoncé, mardi, les
organisateurs. "Face à la situation
pandémique liée à la Covid-19 et
par mesure de précaution, nous
avons décidé en collaboration
avec la wilaya de la région de
Rabat-Salé-Kénitra de reporter
l'édition 2021 du Festival Visa for
Movie à une date ultérieure", in-
dique l'Association du Festival in-
ternational de cinéma d'auteur de
Rabat dans un communiqué.

"La santé du public est notre

unique priorité. C'est évidemment
une décision difficile à prendre,
mais les conditions ne sont pas
réunies aujourd’hui pour que cet
évènement se déroule en toute sé-
rénité", a-t-on expliqué.

Saluant le public de Visa for
Movie ainsi que les autorités lo-
cales pour leur accompagnement
de "longue date" et leur soutien
renouvelé pendant cette période
compliquée, la même source a
souligné sa volonté de faire de
cet évènement une réussite. La
date de l’évènement sera annon-
cée ultérieurement, a conclu le
communiqué.

Report de l'édition 2021 du
Festival Visa for Movie Rabat 
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de culture
Exposition

La galerie d'art Living 4 ART
à Casablanca abrite jusqu’au 7
août, l'exposition collective "Le
rêve en couleurs". Seize artistes
nourrissent l'inspiration affamée,
et font bousculer les codes et bar-
rières endurés durant cette pé-
riode difficile. Hajar Abdellaoui,
Hasnaâ Oulmouden, Kamilya
Zarkani, Kenza El Arabi,
Khaoula Elbouazzaoui Seffour et
d'autres exposants invitent les vi-
siteurs à un voyage de création ar-
tistique.

Report

Le comité d’organisation de la
"Nuit d'hommage aux brillantes
femmes de mon pays", initiale-
ment prévue le 5 août au Théâtre
national Mohammed V, a an-
noncé le report de cet événement
suite aux nouvelles mesures pré-
ventives annoncées par le gouver-
nement pour lutter contre la
propagation de la pandémie du
nouveau coronavirus (Covid-19).
Cet événement a été reporté à une
date ultérieure qui sera annoncée
en coordination avec le ministère
de la Culture et la direction du
Théâtre national Mohammed V à
Rabat, ont indiqué les organisa-
teurs dans un communiqué.

Théâtre

La pièce de théâtre "Le der-
nier article! " de l’Association
Wamras pour le développement
culturel sera présentée le 4 août
au Théâtre national Mohammed
V de Rabat. La pièce, mise en
scène par Abdelilah Ajil, sera pré-
sentée dans le respect des me-
sures sanitaires et de distanciation
sociale. Le spectacle offrira "une
nouvelle vision théâtrale basée sur
une approche artistique innova-
trice", selon un communiqué des
organisateurs.

Ouvrage

"La connaissance de l’image
dans la pensée visuelle, l’imagi-
naire, le cinéma" est le titre du
nouvel ouvrage du penseur, pro-
fesseur universitaire et critique
marocain Mohamed Noureddine
Affaya, édité par le Centre culturel
du livre. Composé de deux parties
et de quatre chapitres, le livre re-
vient sur les enjeux de l’image et
du visuel, en évoquant le thème
de la perception et les transfor-
mations sémantiques dans des
productions philosophiques et
théoriques contemporaines. Pro-
fesseur de philosophie moderne,
d’esthétique, de communication
et penseur marocain, M. Affaya a
été membre de plusieurs hautes
instances culturelles marocaines.

Art & culture

La sélection
ciné de Libé

caméra. Sans oublier un jeu
d’acteur loin de toute subtilité
et un manque de justesse fla-
grant. Le multiple champion
NBA a confirmé qu’il était
plus doué sur un terrain de
basket que sur un plateau de
tournage. Bref, le nouveau
Space Jam, trop bruyant à
notre goût, est à voir, si vous
êtes fan de basket ou tout
simplement si vous avez du
temps et de l’argent à perdre.

Un espion ordinaire

Vous l’aurez certainement
remarqué, Libé n’a accordé
aucune étoile à ce navet. Un
espion ordinaire est un film
qui n’a absolument rien d’ex-
traordinaire. L’idée de départ
avait du sens. Nous sommes
dans les années 60. Greville
Wynne, un modeste repré-
sentant commercial anglais se
retrouve malgré lui plongé
dans la guerre froide. Une
guerre qui le dépasse. La
faute au MI-6 et à la CIA. Les

services secrets britanniques
et américains demandent à
Greville Wynne, interprété
par Benedict Cumberbatch,
de nouer une alliance aussi
secrète que périlleuse avec le
colonel soviétique Oleg Pen-
kovsky dans l’optique de
fournir des renseignements à
même d’éviter un affronte-
ment nucléaire et désamorcer
la crise des missiles de Cuba.

Mais le problème est ail-
leurs. D’abord, le récit est
trop linéaire. Sans aucun pic
émotif. A tel point qu’il nous
a fallu nous  concentrer pour
ne pas piquer du nez. Trop
monotone du point de vue
rythmique, “Un espion ordi-
naire” réalisé par Dominic
Cooke, tranche ainsi avec la
tradition des films d'espion-
nage où les révélations et les
rebondissements en sont un
redoutable moteur, à l’instar
de “La Taupe”, le sublime
long métrage que l’on doit à
Tomas Alfredson. 

Chady Chaabi 

t

“Jungle Cruise", film d'aventures
teinté de nostalgie, a permis à
Disney de naviguer en eaux

tranquilles jusqu'à la tête du box-office
nord-américain pour son premier week-

end d'exploitation, en engrangeant 35
millions de dollars de recettes, selon les
chiffres publiés lundi par un cabinet spé-
cialisé.

Inspiré d'une attraction des parcs

Disney, le film suit les aventures du
Dr Lily Houghton, incarnée par
Emily Blunt, et de son frère (Jack
Whitehall) dans la forêt amazo-
nienne.

Tous deux ont recours aux services
d'un charismatique propriétaire de ba-
teau (Dwayne "The Rock" Johnson)
pour remonter l'Amazone à la re-
cherche d'un arbre aux pouvoirs mys-
térieux de guérison.

Derrière le film Disney se trouvait
"Old" de M. Night Shyamalan, premier
la semaine dernière, qui a récolté cette
fois 6,9 millions de dollars. Le film Uni-
versal, avec Gael Garcia Bernal et Vicky
Krieps, raconte l'histoire d'une famille qui
se retrouve coincée sur une plage où les
vacanciers subissent un vieillissement
ultra-accéléré.

Le film fantastique médiéval "The
Green Knight" distribué par A24 s'est
placé en troisième position, avec 6,7 mil-
lions de dollars, pour son premier week-
end. Basé sur un roman de chevalerie du

XIVème siècle, il a pour personnage
principal Sire Gauvin (Dev Patel), neveu
du roi Arthur.

La quatrième place était occupée par
le film de super-héros Marvel "Black
Widow", avec Scarlett Johansson, qui a
accumulé 6,5 millions de dollars.

Pour conclure le Top 5, un autre nou-
veau venu: "Stillwater", de Focus Fea-
tures, avec 5,2 millions de dollars. Le
long-métrage est centré sur le combat
d'un père américain (Matt Damon) qui se
rend en France pour aider sa fille, empri-
sonnée pour un meurtre qu'elle dit ne pas
avoir commis.

Voici le reste du Top 10:
"Space Jam: Nouvelle Ere" (4,2 mil-

lions de dollars)
"Snake Eyes" (4,1 millions de dollars)
"Fast and Furious 9" (2,7 millions de

dollars)
"Escape Game 2: Le monde est un

piège" (2,2 millions de dollars)
"Baby Boss 2: Une affaire de famille"

(1,4 million de dollars)

Avec “Jungle Cruise”, Disney navigue en tête du box-office nord-américain Nouvel investissement d'un studio d'Hollywood au Royaume-Uni

Les studios américains Sunset Studios,
avec lenages de films et séries, avec
la création de 4.500 emplois à la clé.

Cette annonce, dévoilée lundi dans un
communiqué, confirme l'intérêt d'Holly-
wood pour le Royaume-Uni après des pro-
jets similaires ces dernières années, ce dont
s'est félicité le gouvernement britannique.

Les sociétés d'investissement Black-
stone et Hudson Pacific Properties ont ac-
quis pour 120 millions de livres un site dans
le Hertfordshire, à moins de trente kilomè-
tres au nord de la capitale britannique.

L'investissement total atteindra plus de
700 millions de livres (820 millions d'euros)
pour ce projet qui sera le premier en dehors
des EÉtats-Unis pour Sunset Studios. 

Ce dernier est connu outre-Atlantique
pour avoir accueilli les tournages de "La La
Land" ou "Quand Harry rencontre Sally".

Il doit encore obtenir le permis de
construire, mais les promoteurs comp-
tent en faire l'un des studios de film et de
télévision les plus performants au
monde. En plus de la création d'au moins
4.500 emplois, le projet apportera plus de
300 millions de livres chaque année à
l'économie locale.

"Nous sommes confiants dans le fait
que ce site sera très demandé par les
créateurs de contenus de premier plan",
déclare Victor Coleman, PDG d'Hudson
Pacific.

Le Premier ministre britannique Boris
Johnson, également cité dans le communi-
qué, a qualifié l'investissement d'"excellente
nouvelle pour le secteur britannique du film
et de la télévision". 

Ces dernières années, les projets de stu-
dios ont fleuri au Royaume-Uni, alors que
le succès des plateformes comme Netflix,
Amazon Prime Video ou Disney+ entraîne
uAne forte concurrence dans la production
de films et séries. La chaîne Sky a donné
son feu vert en juillet 2020 à la construction
des Sky Studios Elstree qui doivent ouvrir
en 2022.

Dans l'est de la capitale britannique, un
autre projet du promoteur Hackman Capi-
tal Partners à 300 millions de livres doit voir
le jour en 2022 et entend devenir le "Holly-
wood de Londres".

Netflix, diffuseur de la série "The
Crown" sur la reine Elizabeth II, a conclu
quant à lui un accord avec les studios de
Shepperton à l'ouest de Londres, tandis que
Disney a noué un partenariat avec les célè-
bres studios de Pinewood.
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Les chiffres de l'inflation aux Etats-Unis ont
grimpé en flèche ces derniers mois. Les
marchés du travail sont extrêmement ten-
dus. Dans une enquête récente, 46% des

propriétaires de petites entreprises ont déclaré qu'ils
ne pouvaient pas trouver de travailleurs pour pour-
voir les postes vacants, et 39% net ont déclaré avoir
augmenté la rémunération de leurs employés. Pour-
tant, au moment d'écrire ces lignes, le rendement
des obligations du Trésor à dix ans est de 1,24%,
bien en deçà du point mort d'inflation à dix ans de
2,4%. Dans le même temps, les bourses flirtent avec
des plus hauts historiques.

Quelque chose dans tout cela ne colle pas. Peut-
être que les marchés obligataires croient la Réserve
fédérale américaine lorsqu'elle suggère que les pres-
sions inflationnistes actuelles sont transitoires et que
la Fed peut maintenir les taux d'intérêt directeurs
bas pendant une période prolongée. Si tel est le cas,
la croissance – soutenue par l'épargne accumulée et
les dépenses gouvernementales supplémentaires ac-
tuellement négociées au Congrès – devrait être rai-
sonnable, et l'inflation devrait rester autour de
l'objectif  de la Fed. Le point mort d'inflation semble
également indiquer ce scénario.

Mais cela n'explique pas pourquoi le taux du
Trésor à dix ans est si bas, suggérant des taux réels
négatifs au cours de la prochaine décennie. Et si
c'était juste? Peut-être que la propagation de la va-
riante Covid-19 Delta entraînera de nouveaux blo-
cages dans les pays développés et endommagera
encore plus les marchés émergents. Peut-être que
des variantes plus désagréables émergeront. Et peut-
être que les négociations au Congrès échoueront,
même si le projet de loi bipartite sur les infrastruc-
tures ne sera pas adopté. Dans ce scénario, cepen-
dant, il serait difficile de justifier le dynamisme des
marchés boursiers et le point mort d'inflation.

Un facteur commun à la hausse des cours bour-
siers et obligataires (et donc à la baisse des rende-
ments obligataires) pourrait être la recherche de
rendement des gérants d'actifs, en raison des condi-
tions créées par des politiques monétaires extrême-
ment accommodantes. Cela expliquerait pourquoi
les prix des actions (y compris les «actions mèmes»),
des obligations, des crypto-monnaies et du loge-
ment sont tous un peu mousseux en même temps.

Pour ceux qui se soucient des prix des actifs
sains, l'annonce la semaine dernière du président de
la Fed, Jerome Powell, que l'économie avait pro-
gressé vers le point où la Fed pourrait mettre fin à
son programme d'achat d'obligations mensuel de
120 milliards de dollars était une bonne nouvelle. La

suppression progressive de l'assouplissement quan-
titatif  (QE) est la première étape vers la normalisa-
tion de la politique monétaire, qui elle-même est
nécessaire pour atténuer la pression sur les gestion-
naires d'actifs pour produire des rendements impos-
sibles dans un environnement à faible rendement.

Le début de la fin du QE ne plairait cependant
pas à tout le monde. Certains économistes voient
un inconvénient important au retrait de l'accommo-
dement monétaire avant qu'il ne soit clair que l'in-
flation a décollé. Fini la vieille idée reçue selon
laquelle si vous regardez l'inflation dans les yeux, il
est déjà trop tard pour la vaincre sans un combat
coûteux. Deux décennies d'inflation toujours faible
ont convaincu de nombreux banquiers centraux
qu'ils peuvent attendre.

Et pourtant, même si les responsables de la po-
litique monétaire ne sont pas trop préoccupés par
les prix élevés des actifs ou l'inflation, ils devraient
s'inquiéter d'un autre risque d'intensification du QE
prolongé : l'exposition budgétaire du gouvernement
aux futures hausses de taux d'intérêt.

Alors que la dette publique a grimpé en flèche,
les paiements d'intérêts publics restent faibles et ont
même diminué en pourcentage du PIB dans cer-
tains pays au cours des deux dernières décennies.
En tant que tel, de nombreux économistes ne s'in-
quiètent pas du fait que la dette publique dans les
économies avancées approche de son sommet
d'après la Seconde Guerre mondiale. Mais que se
passe-t-il si les taux d'intérêt commencent à aug-
menter alors que l'inflation s'installe? Si la dette pu-
blique est d'environ 125% du PIB, chaque
augmentation d'un point de pourcentage des taux
d'intérêt se traduit par une augmentation de 1,25
point de pourcentage du déficit budgétaire annuel
en pourcentage du PIB. Ce n'est pas un haussement
d'épaules. Les taux d'intérêt augmentant normale-
ment de quelques points de pourcentage au cours
d'un cycle économique, la dette publique peut rapi-
dement devenir stressante.

A cela, des économistes réfléchis pourraient ré-
pondre : «Attendez une minute ! Toutes les dettes
ne doivent pas être renouvelées rapidement. Il suffit
de regarder le Royaume-Uni, où la durée moyenne
jusqu'à l'échéance est d'environ 15 ans». Certes, si
les échéances de la dette étaient uniformément ré-
parties, seul un quinzième environ de la dette bri-
tannique devrait être refinancé chaque année, ce qui
laisserait aux autorités tout le temps nécessaire pour
réagir à la hausse des taux d'intérêt.

Mais ce n'est pas une raison pour la complai-
sance. La maturité moyenne de la dette publique est

beaucoup plus faible dans d'autres pays, notamment
aux Etats-Unis, où elle n'est que de 5,8 ans. De plus,
ce qui compte, ce n'est pas la maturité moyenne de
la dette (qui peut être faussée par quelques obliga-
tions à long terme), mais plutôt le montant de la
dette qui arrivera à échéance rapidement et devra
être renouvelée à un taux plus élevé. L'échéance mé-
diane de la dette (durée d'échéance de la moitié de
la dette existante) est donc une meilleure mesure de
l'exposition au risque de refinancement des taux
d'intérêt.

Plus précisément, il faut également tenir compte
d'une source majeure de raccourcissement effectif
des maturités : le QE. Lorsque la banque centrale
retire du marché de la dette publique à cinq ans dans
le cadre de son programme mensuel d'achat d'obli-
gations, elle finance ces achats en empruntant des
réserves au jour le jour auprès des banques com-
merciales sur lesquelles elle paie des intérêts (égale-
ment appelés «intérêts sur réserves excédentaires»).
Du point de vue du bilan consolidé du gouverne-
ment et de la banque centrale (qui, rappelons-le, est
une filiale à 100% du gouvernement dans de nom-
breux pays), le gouvernement a essentiellement
échangé des dettes à cinq ans contre des dettes au
jour le jour. Le QE entraîne ainsi un raccourcisse-
ment continu de la maturité effective de la dette pu-
blique et une augmentation correspondante de
l'exposition (consolidée) des gouvernements et des
banques centrales à la hausse des taux d'intérêt.

Est-ce important? Considérez la maturité
moyenne de 15 ans de la dette publique britannique.
La maturité médiane est plus courte, à 11 ans, et
tombe à seulement quatre ans si l'on tient compte
du raccourcissement induit par le QE. Une aug-
mentation d'un point de pourcentage des taux d'in-
térêt augmenterait donc les paiements d'intérêts sur
la dette du gouvernement britannique d'environ
0,8% du PIB – ce qui, selon le UK Office for Bud-
get Responsibility, représente environ les deux tiers
du resserrement budgétaire à moyen terme proposé
sur la même période. Et, bien sûr, les taux pour-
raient augmenter de beaucoup plus d'un point de
pourcentage.

Quant aux Etats-Unis, non seulement l'encours
de la dette publique est de maturité beaucoup plus
courte que celle du Royaume-Uni, mais la Fed en
possède déjà un quart. Il est clair que prolonger le
QE n'est pas sans risques.

Par Raghuram G. Rajan
Ancien gouverneur de la Reserve Bank of  India 

et professeur de finance à la Booth School of  Business
de l'Université de Chicago

Les dangers d'un assouplissement quantitatif sans fin
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ROYAUME DU MAROC 
MINISTERE 

DE L’INTERIEUR
PROVINCE BERRECHID

COMMUNE DEROUA 
SERVICE DESAFFAIRES

ECONOMIQUES 
COMMODO

INCOMMODO
Le président du conseil

d'administration annonce
la conduite des recherches
sur les bénéfices et les in-
convénients pendant une
durée de 15 jours, à comp-
ter de la date de cette an-
nonce dans les journaux 
Et c'est selon la demande
faite par OCEANO DIS-
TRIB SARL AU 
Pour obtenir un permis de
vente de poisson frais
Dans le magasin situé Al-
Darwa Retail N° 686 Maga-
sin N° 3 Al-Darwa Berrechid
PROVINCE BERRECHID
COMMUNE DEROUA
Il existe un registre de re-
cherche ouvert au service
des licences, où le public
peut enregistrer ses obser-
vations pendant les heures
de travail.

N° 6895/PA_____________
STE CREDIRECT.MA

SARL  
-  Aux termes d’un acte
s.s.p en date du
20/07/2021, l’A.G.E décide
ce qui suit :
- Cession des parts Mr
SAAD SALAH EDDINE
de 500 parts au profit  de
Mr OTHMANE AMZIL.
- Le capital social est re-
parti de la manière sui-
vante 

MR.OTHMANE  AMZIL
500 Parts

MR.SAAD SALAH ED-
DINE  500 Parts
-Transformation de la so-
ciété CREDIRECT.MA
SARL AU en société à res-
ponsabilité limitée  
-La société sera engagée
par la seule signature de
MR SAAD SALAH ED-
DINE 
-Le dépôt légal a été déposé
au greffe de tribunal de com-
merce  de Casablanca le
29/07/2021 sous n° 788381.

N° 6953/PA_____________
SOCIETE 

BAYEFALLSARR 
TRANSPORT SARL AU

Constitution
1/ Aux termes d’un acte
s.s.p en date du
14/07/2021 , il a été établi
les statuts d’une SARL AU
dont  : DENOMINATION
SOCIALE  : « SOCIETE
BAYEFALLSARR TRANS-
PORT»  SARL AU, Objet :
TRANSPORT DE MAR-
CHANDISES PAR AUTO-
MOBILES, SIEGE SOCIAL:
7 RUE AHMED TOUKI
ETG 2 APPT 10 CASA-
BLANCA, DUREE : 99 an-
nées CAPITAL SOCIAL : le
capital social est fixé à la
somme de 100.000,00 DH,
divisé en Mille (1000) parts
sociales, d’une valeur no-
minale de Cent (100,00) di-
rhams chacune , MR SARR
ALIOUNE à 1000 parts,
GERANCE : la société sera
valablement engagée par la
seule signature de Mr
SARR ALIOUNE .
-Le dépôt légal a été effec-
tué au greffe de tribunal De
Commerce de Casablanca
le  29/07/2021 sous le nu-
méro de Registre de Com-
merce 512043 et n° de
dépôt 788382. 

N° 6954/PA

CONSTITUTION
I/- Aux termes d’un acte
SSP du 10/06/2021 a Casa-
blanca, il a été établi les sta-
tuts d’une société à
responsabilité limitée asso-
cie unique:
Dénomination : «SINTRA

BTP» SARLAU. 
Objet : La société a pour
objet tant au Maroc qu’à
l’étranger :
ENTREPRENEUR DE
TRAVAUX DIVERS OU
CONSTRUCTIONS.
TENANT UN BUREAU
D’ETUDES D’ENQUETES
ET DE RECHERCHES. 
Siège Social : CASA-
BLANCA, 26 AV MERS
SULTAN APPT 3 ETG 1.
Capital Social : 100 000.00
DHS  (Cent Mille dirhams).
Apport : 
L’associé fait apport  à la
société d’une somme en es-
pèce à savoir :
Mr: ABDELHAK FAD-
LOUNE  :  100.000.00 DHS
Durée : 99 ans à compter de
l’immatriculation de la so-
ciété au registre de com-
merce.
Gérance : Mr ABDELHAK
FADLOUNE désigné
comme gérant pour une
durée illimitée.
II-Le dépôt légal a été effec-
tue et immatriculé au regis-
tre au tribunal de
commerce de Casablanca
sous le numéro 511617.

N° 6955/PA_____________
AVIS DE

CONSTITUTION
Aux termes d’un acte Sous
Seing Privé établi et enre-
gistré à Marrakech il a été
constitué une Société A
Responsabilité Limitée
ayant les caractéristiques
suivantes : 
1) Dénomination : STE
LILA VOYAGES
2) Capital social : Le capital
social est fixé à la somme
de 100 000,00 dhs. 
3) Siège social : BUREAU
20 RES KOUTOUBIA CEN-
TRE 2 BD HASSAN 2
GUELIZ   

MARRAKECH.  
4) Objet : - CENTRE D’AP-
PELS TELEPHONIQUES 
- INFORMATIQUE (PRO-

GRAMMEUR ANALYSTE,
CONCEPTEUR
5) Gérance : Mme. EL FA-
DRIOUI FATIMA EZ-
ZOHRA est désigné
gérante de la dite société
pour une durée illimitée.
6) Le dépôt légal a été effec-
tué au greffe du tribunal de
commerce de Marrakech
en date du 29/07/2021
sous le numéro 126426, RC
N° 117423. 

N° 6956/PA_____________
ROYAUME DU MAROC

MINISTERE 
DE L’INTERIEUR

PROVINCE 
DE CHICHAOUA

CERCLE DE MEJJAT
CAIDAT MZOUDA –
ZAOUIA-NAHLIA

COMMUNE 
ZAOUIA-NAHLIA

AVIS  D’APPEL 
D’OFFRES  OUVERT

N° 08/2021
Le 31/08/2021 à 11heures,
il sera procédé dans le bu-
reau du  président de la
commune  Zaouïa-Nahlia
à l’ouverture des plis rela-
tif à l’appel d’offres sur of-
fres de prix pour : 
Objet: les travaux d’ad-

duction d’eau potable à la
commune Zaouïa-Nahlia à
partir du barrage Abou
Abbas Sabti
Le dossier d’appel d’offres
peut être retiré au bureau
technique de la commune
Zaouïa-Nahlia. Il peut éga-
lement être téléchargé à
partir du portail des mar-
chés publics www.mar-
chespublics.gov.ma.
Le cautionnement provi-
soire est fixé à la somme
de : 11 000,00 dhs (Onze
mille dirhams). 
L’estimation des coûts des
prestations établie par le
maître d’ouvrage est fixée
à la somme de  375.000,00
(trios cent soixante quinze
mille dirhams).
Le contenu, la présenta-
tion ainsi que le dépôt des
dossiers des concurrents
doivent  être conformes
aux dispositions des  arti-
cles 27, 29  et 31 du Décret
n° 2-12-349 relatif aux mar-
chés publics.
Les concurrents peuvent :
- Soit envoyer leurs plis
par courrier recommandé
avec accusé de réception
au bureau précité ;
- Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis dans le bu-
reau d‘ordre de la
commune.
- soit les présenter par voie
électronique conformé-
ment à l’arrêtée du minis-
tre de l’économie et des
finances n° 20-14 du
04/09/2014 relative à la
dématérialisation de la
procédure des marché pu-
blics.  
- Soit les remettre au prési-
dent de la commission
d’appel d’offres au début
de la séance et avant l’ou-
verture des plis.
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l’article 4  du règle-
ment de consultation.                                                             

N° 6957/PA_____________
ROYAUME DU MAROC

MINISTERE
DE  L’INTERIEUR

PROVINCE D’AZILAL
CONSEIL

PROVINCIALD’AZILAL
AVIS D'APPEL 

D'OFFRES OUVERT
N° : 27/2021/B.P/PAZ

Le 27 Aout  2021 à 10
heures il sera procédé,
dans le bureau de Mon-
sieur le Président du
Conseil Provincial d’Azilal
à l'ouverture des plis rela-
tifs aux appels d'offres sur
offres de prix pour :
*Travaux de génie civil et
pose de deux tubes PEHD
le long de la RP 3105 pour
le raccordement de la loca-
lité d’Ouzoud au réseau
existant de la fibre op-
tique.                                                            
Le dossier d'appel d'offres
peut être retiré au bureau
du Directeur Général des
Services du Conseil Pro-
vincial d’Azilal, il peut
également être téléchargé
à partir du portail des
marchés de l’état
www.marchéspublics.gov.
ma
Le cautionnement provi-
soire est fixé à la somme
de : Trente Mille, Dirhams
(30.000,00 Dhs).
L’estimation des couts des
prestations établie par le
maitre d’ouvrage est fixée
à la somme de : 
Un million Cent Vingt-

Sept Mille Huit Cent qua-
tre-vingt-douze Dirhams
et 00 cts  (1 127 892,00
DH).
Le contenu, la présenta-
tion  ainsi que le dépôt des
dossiers des concurrents
doivent être conformes
aux dispositions des arti-
cles 27, 29 et 31 du décret
n° 2-12-349 du 8 Joumada
I  1434 (20/03/2013) relatif
aux marchés publics.
Les concurrents peuvent :
- Soit les envoyer par cour-
rier recommandé avec ac-
cusé de réception au
bureau précité ;
- Soit les envoyer par voie
électronique dans le por-
tail du marché publics ;
- Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis dans le bu-
reau du Directeur Général
des Services du Conseil
Provincial d’Azilal ;
- Soit les remettre au Prési-
dent de la commission
d'appel d'offre au début de
la séance et avant l'ouver-
ture des  plis ;
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l'article 4 du règlement
de consultation.

N° 6958/PA_____________
Royaume du Maroc
Province de Settat

Cercle de Settat Janoubia
Caidat Bni Yagrine

Commune de Toualet 
Avis d’appel d’offres

ouvert
en séance Publique

N° 02/2021

Le 27 Août  2021 à 10
heures il sera procédé en
chef lieu de la commune
de Toualet à l’ouverture
des plis relatifs à l’appel
d’offres sur offres des prix,
pour la location de quatre
(04) locaux à usage com-
mercial N° : 43, 44, 45 et 46,
situés au centre de  Tnine
Toualet. 

Le dossier d’appel d’of-
fres peut être retiré de la
Régie de la commune, et
peut également être télé-
chargé à partir du portail
des marchés publics :
www.marchespublics.gov.
ma. 
Le cautionnement provi-
soire est fixé à la somme
de 5400.00 dhs (cinq mille
quatre cents dirhams)
pour chaque boutique.
L’estimation du présent
Marché est fixé à la somme
de 10800.00 dhs (dix mille
huit cents dirhams) pour
chaque boutique.

Le contenu, la présenta-
tion ainsi que le dépôt des
dossiers des concurrents
doivent être conformes
aux dispositions des arti-
cles 27, 29 et 31 du décret
n° 2.12.349 relatif aux mar-
chés publics.

Les concurrents peuvent
:
- soit déposer contre récé-
pissé leurs plis à la régie
de la commune.
- soit les envoyer par cour-
rier recommandé avec ac-
cusé de réception à
Monsieur le président de
la commune de Toualet.
- soit les remettre au prési-
dent de la commission
d’appel d’offres au début
de la séance et avant l’ou-
verture des plis.
Les pièces  justificatives à
fournir par les concurrents
sont celles prévues par
l’article 4 du règlement de
consultation.

N° 6959/PA

LIBÉRATION  MERCREDI 4 AOUT 2021Annonces1 5

Royaume du Maroc
Ministère de l’Agriculture, de la Pêche Maritime, 
du Développement Rural et des Eaux et Forets

AVIS RECTIFICATIF
DE L’AVIS D’APPEL D’OFFRES OUVERT SUR OF-

FRES DE PRIX EN SEANCE PUBLIQUE
N° 19DRAO/2021

LE DIRECTEUR REGIONAL DE L’AGRICUL-
TURE DE L’ORIENTAL A OUJDA, PORTE A LA
CONNAISSANCE DU PUBLIC QUE : 

La date d’ouverture des plis est fixée pour
17/08/2021 à 14 heures :

N° 6960/PA
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04H45 : JO :
Tokyo 2020 
09h05 : Plus
belle la vie
09h35 : OPJ.
Série
10h35 : L’info
outre-mer
10h50 : Le 12-
13
11H55 : JO
:Tokyo 2020 «
Athlétisme Fi-
nale » 
13H10 : Le Re-
nard
15h15 : Des
chiffres et des
lettres : Jeu
16H00 : Slam
16H45 : Ques-
tions pour un
champion : 
Jeu

17H30 : Le
18.30
18H00 : Le 19-
20
19H00 : Vu :
magazine
19H20 : Plus
belle la vie :
Série française
19H45 : Tout le
sport
20H05 : La
carte aux tré-
sors : 
Jeu
22h30 : JO :
Tokyo 2020 :
Sport
23h30 : Bruto
00h25 : Cuisine
ouverte
00h55 : JO l :
Tokyo 2020.
En directe.

Athlétisme

05:50:00 : RELIGIEUX :
Coran avec mawahib tajwid
06:00:00 : MAGAZINE :
Ch'hiwat bladi 
06:25:00 : MAGAZINE :
DAR WA DECOR
06:55:00 : MAGAZINE :
SAYIDAT SHOPPING
08:25:00 : FEUILLETON :
YAWMIYAT TABIB
09:10:00 : SERIE : HDI-
DANE F GUELIZ
09:40:00 : MAGAZINE :
CH'HIWA MA3A CHOU-
MICHA
09:45:00 : FEUILLETON :
3awdat al mountaqim
10:30:00 : MAGAZINE :
DAR WA DECOR
11:05:00 : MAGAZINE :
SAYIDAT SHOPPING
12:00:00 : SERIE : KOULNA
JIRANE
12:35:00 : NEWS : BULLE-
TIN METEO
12:45:00 : NEWS : AL AKH-
BAR
13:10:00 : FEUILLETON :
MIN AJLI IBNI
14:00:00 : NEWS : JOUR-
NAL AMAZIGH
14:10:00 : FEUILLETON :
FADILA
15:25:00 : SERIE : HDI-
DANE F GUELIZ
15:55:00 : FEUILLETON :
3awdat al mountaqim
17:25:00 : MAGAZINE :
JUST FOR LAUGHS
17:45:00 : MAGAZINE :
BGHIT NAARAF
17:55:00 : DESSIN ANIME :
Glumpers
17:55:00 : DESSIN ANIME :
FADI WA FATINE
18:05:00 : DESSIN ANIME :
ZIG & SHARKO
18:20:00 : MAGAZINE :
CH'HIWA MA3A CHOU-
MICHA
18:30:00 : FEUILLETON :
ATTOYOUR AL MAJ-
ROUHA
19:20:00 : FEUILLETON :
AL WA3D
20:15:00 : NEWS : INFO
SOIR
20:35:00 : NEWS : BULLE-
TIN METEO
20:40:00 : SERIE : CHAHID
QABLA AL 7ADF
20:50:00 : SERIE : FED TV
21:10:00 : NEWS : BULLE-
TIN METEO
21:15:00 : NEWS : AL MAS-
SAIYA
21:40:00 : TELEFILM :
CHRIF MOUL LBARAKA
23:15:00 : FEUILLETON :
BAB LBHAR
00:15:00 : FEUILLETON :
MIN AJLI IBNI
01:00:00 : FEUILLETON :
AL WA3D
01:45:00 : THEATRE : ANA
OU BNATI
03:25:00 : MAGAZINE :
MA3A ANNASS
04:20:00 : FEUILLETON :
ATTOYOUR AL MAJ-
ROUHA
05:05:00 : SERIE : Al boued
al akhar

07:00 : Lecture du
Saint Coran 
07:05 : Tinoubka
07:40 : Ichaa Mam-
laka
08:35 : Amouddou
09:30 : Oujouh El
Jadida
10:00 : Hayat Jadida 
10:20 : Hayati 
11:15 : Marhba bi
Shabi 
11:50 : Moudir
Laam 
12:10 : Moudir
Laam 
12:25 : Ahlam City 
13:00 : JT Addahira
13:20 : Naam Lalla 
14:00 : JT en Ama-
zigh  
14:20 : JT en Espa-
gnol
14:40 : Chabab
Mamlaka 
14:50 : Chabab Fi
Wajiha
15:50 : Amakin Fi
Dakira
16:40 : Hayat Jadida 
17:00 : Entre Ciel et
Terre : Taiwan
18:00 : Moudawala
18:50 : Majala Ar-
ryadia
19:00 : JT en Fran-
çais
19:20 : Marhba bi
Shabi 
19:50 : Intidarat
19:55 : Moudir
Laam 
20:10 : Moudir
Laam 
20:25 : Ahlam City 
21:00 : JT Principal
22:00 : Hayna  
22:31 : Hayna 
23:05 : Sounaa
Fourja
23:40 : Dernier bul-
letin d’information
00:00 : Moudawala
01:00 : Entre Ciel et
Terre : Taiwan
02:00 : Oujouh  El
Jadida
02:30 : Naam Lalla
Ep22
03:00 : Marhba bi
Shabi 
03:30 : Hayati
04:30 : Tinoubka
05:00 : Ichaa Mam-
laka
06:00 : Amouddou

05H25 : Tfou : Dessins
animés
07h30 : Téléshopping
08H25 : Familles nom-
breuses : La vie en XXL 
10H00 : Les feux de
l’amour : Série
11H00 : Les 12 coups de
midi : Jeu
12H00 : Journal
12H55 : Camping Para-
dis. Série
16H30 : Les plus belles
vacances. Divertissement
17H35 : Ici tout com-
mence. Série
18H10 : Demain nous ap-
partient : Série
18H55 : Météo
19H00 : Journal
19H45 : Tirage du loto
20H05 : Most wanted cri-
minals : Série
22h40 : Prodigal son :
Série
00h20 : Les experts :
Miami  : Série
02h00 : Programmes de
la nuit.

05H00 : Le
6h info
05H30 : Télé-
matin
08H30
:Amour,

gloire et
beauté : Série
américaine
09H00 : JO
:Tokyo 2020
12h00 : Jour-
nal
12h55 : JO :
Tokyo 2020
16h40 : JO
club
17h35 :
N’oubliez
pas les pa-
rols : Jeu
18H50 :
Météo
19H00 : Jour-
nal
19H45 : Un si
grand soleil:
Série fran-
caise
20H05 :
L’amie pro-
digieuse :
Série
22h10 : Tout
compte fait :
Magazine
23h30 : JO :
Tokyo 2020
Sport

05h00 : M6 music
074h00 : M6 kid
07h45 : M6 bou-
tique
09h00 : Ça peut
vous arriver chez
vous : Magazine
11h45 : Le 12.45
12h35 : En famille.
Série
13h00 : Mandy,
reine de la mode :
Téléfilm
15h05 : Incroya-
bles transforma-
tions :
Divertissement
16h35 : Caméra
canapé. Divertis-
sement
17h45 : Chasseurs
d’appart’
18h45 : Le 19.45,
météo
19h30 : En famille
20h05 : Zone in-
terdite : 
Magazine
22h00 : Zone in-
terdite : Maga-
zine.

18h45 : Arte jour-
nal
19h05 : 28 mi-
nutes : Magazine
19h50 : La mi-
nute vieille
19h55 : Miraï, ma
petite sœur :
Film
21h30 : Laissez-
moi aimer : Do-
cumentaire
22h25 : Mon

frère, ma bataille
: Documentaire
23h40 : Dieu
existe, son nom
et Petrunya :
Film
01h45 : A+/-58
mètres de la sur-
face des océans :
Série documen-
taire

05h00 MATINALE  RADIO
AR 
07h00 Matinales Infos 
08h00 « Sabahiyat l akhbar»
10h00 Matinales Infos 
(rediff.)
11h05 Emission « Hyati»
12h05 Emission « Eco Débat »
13h00 «  Madar l akhbar »
15h05 Emission 
«Moutir lil jadal»
16h00 Edition AR (16-17h)
17h05 Emission 
« On S’dit Tout »
18h05 Emission « Binatna » 
19h00 Soir Info : 
informations en français
20h00 «  Ghorfat l akhbar »
21h35 « Mina lqahira »    
22h05 Emission 
«FBM lmowajaha»
23h00 « Soir Infos ar»
23h35 « Mina Lqahira »    
00h05 « Débrief Rabat»    
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Humour décalé, facéties sur les
réseaux sociaux: le Norvégien
Karsten Warholm est l'une des

plus fortes personnalités du petit monde
de l'athlétisme. Mais une fois les pieds
posés sur une piste, il se métamorphose

en guerrier au sang froid.
Le roi du 400 m haies passe rarement

inaperçu. Avec sa manière si particulière
de se motiver avant un départ, à base de
violentes claques sur le visage et les
cuisses, le volcanique Warholm (25 ans)
sait comment électriser les foules et atti-
rer la lumière dans un sport en manque
de grandes stars et de personnages cha-
rismatiques depuis la retraite de la lé-
gende du sprint Usain Bolt.

Mais au-delà de son tempérament
exubérant, il y a cette force qui se dégage
à chacune de ses sorties, quand il surgit
de son couloir pour avaler ses adver-
saires les uns après les autres à un
rythme d'enfer.

Un mois à peine après avoir effacé
des tablettes le record du monde de
l'Américain Kevin Young, vieux de 29
ans (46 sec 70), Warholm en a livré un
nouvel exemple en devenant le premier
homme sous les 46 secondes (45 sec 94),
cette fois en finale olympique, pour mar-
quer encore un peu plus l'histoire et s'of-
frir la première médaille d'or de sa
carrière aux JO après ses deux titres
mondiaux (2017, 2019).

Cet ancien amateur d'épreuves com-
binées (7.764 points en junior sur dé-
cathlon) a su redonner ses lettres de
noblesse à une discipline magnifiée jadis
par des figures comme Edwin Moses ou

Kevin Young mais restée longtemps en
sommeil.

La progression du robuste Norvé-
gien (1,87 m, 80 kg) s'est effectuée à pas
de géant sous la houlette de Leif  Olav
Alnes, un entraîneur de près de 40 ans
son aîné avec qui il forme un duo aussi
étonnant que redoutable d'efficacité.

"Pour moi ça a été un coup de fou-
dre immédiat, raconte Warholm. D'ac-
cord il était vieux et parlait de retraite,
mais j'étais sûr qu'il serait parfait pour
moi, je n'avais plus qu'à le convaincre de
tenter l'aventure."

En 2016, il est éliminé aux portes de
la finale des Jeux de Rio avant d'être
sacré champion du monde à Londres un
an plus tard.

Le chronomètre s'affole lorsqu'il ra-
masse l'or à l'Euro de Berlin en 2018 (47
sec 64). Le record d'Europe du Français
Stéphane Diagana (47 sec 37 en 1995)
lui est alors promis. Il le bat une pre-
mière fois à Oslo en juin 2019 (47 sec
33) avant de récidiver le mois suivant à
Londres (47 sec 12) puis en finale de la
Ligue de diamant à Zurich fin août (46
sec 92), réussissant alors la deuxième
meilleure performance de tous les
temps.

Après un 2e succès mondial en 2019
à Doha, la machine Warholm s'emballera
encore un peu plus en 2020 (46 sec 87)

avant d'atteindre le Graal en 2021 et de
balayer Kevin Young des annales.

Mais Warholm et son mentor font
également des étincelles hors piste, no-
tamment sur les réseaux sociaux du
champion, où on le voit par exemple
adresser fièrement un doigt d'honneur à
son entraîneur pendant une séance.

Dans une mise en scène de torture,
Warholm pointe aussi un pistolet à eau
sur la tempe d'Alnes, attaché et bâillonné
dans les sombres entrailles d'un stade,
pour illustrer à quel point il a dû batailler
pour que son coach le laisse courir
l'Euro indoor de Glasgow en 2019. Wa-
rholm en profitera pour conquérir l'or et
égaler le record d'Europe du 400 m plat
en salle (45 sec 05).

"Un amour brut, rude, est une des-
cription parfaite de notre relation, ex-
plique Warholm. J'aime que les choses
soient ainsi. Un jour, il m'a dit que j'étais
trop gros. Je lui ai répondu +toi aussi tu
es trop gras+, du coup on a perdu du
poids tous les deux. Il s'est mis à manger
beaucoup de légumes en arrêtant quasi-
ment la viande, et moi j'ai réduit ma
consommation de sucreries et de bières.
Ça a bien marché pour nous deux".

Souvent hilares sur les photos, les
deux hommes semblent être doués pour
faire rire, sauf  bien sûr les malheureux
adversaires du Norvégien.

Karsten Warholm, le guerrier du 400 m haies

Le roi du tour de
piste passe rarement
inaperçu, avec 
sa manière 
si particulière 
de se motiver 
avant un départ 

“



Le Hassania Union Sport d'Agadir
(HUSA) vient de renouveler le
contrat le liant à l’entraîneur de
l’équipe Réda Hakam pour deux

saisons supplémentaires, a annoncé le co-
mité directeur du club dans un communi-
qué publié sur son portail.

Après l'évaluation du bilan du Hassania
au titre de la saison sportive 2020-2021, les
dirigeants du club ont opté pour la conti-

nuité en renouvelant le  contrat de Réda
Hakam (39 ans) pour les deux saisons à
venir, précise le communiqué.

Le comité du club, quant à lui, a fait
part de sa satisfaction vis-à-vis du classe-
ment du HUSA (6è place de la Botola Pro
D1 "Inwi" de football) au titre de cette sai-
son.

Réda Hakam est titulaire des licences
UEFA B, UEFA A et UEFA PRO décro-

chées dans les écoles d'entraîneurs et uni-
versités belges et françaises.

En tant que technicien, Réda Hakam
est passé par plusieurs clubs en Belgique et
en Arabie Saoudite. 

Au Maroc, il a travaillé en tant qu’en-
traîneur ou directeur sportif  au Raja de
Béni Mellal, à la Renaissance Club Athletic
Zemamra, au Wydad Témara, Maghreb de
Fès (MAS) et Moghreb de Tétouan (MAT).

Sampaoli et l'OM
Le sanguin et le sang neuf

Satisfait par un mercato
conforme à ses exigences, le
bouillant entraîneur argentin

Jorge Sampaoli se doit d'être à la
hauteur de sa première saison
pleine en Ligue 1 avec Marseille,
pour matérialiser les ambitions de
sa direction et briller enfin en Eu-
rope.

Ce globe-trotteur des clubs et
sélections sud-américains (61 ans) a
séduit sur son continent, mais sa
carrière européenne se résume à
une petite saison au Séville FC sans
aucun titre ni performance mémo-
rable, avec une 4e place en Liga.

L'heure est venue d'écrire une

histoire plus heureuse avec le club
phocéen, qui colle à l'ADN de cet
adepte du jeu offensif  au tempéra-
ment de feu, symbolisé par son al-
tercation avec l'entraîneur de
Villarreal Unai Emery, samedi en
amical (2-1).

Après sa nomination fin février
au coeur d'une saison noire pour
Marseille, le technicien a remis le
club dans le sens de la marche, dé-
crochant in extremis une qualifica-
tion pour la Ligue Europa et
insufflant un peu de sérénité, même
si ses coups de sang ne paraissent
jamais loin lorsque son équipe est
sur la pelouse et que le jeu produit

n'a pas encore été très flamboyant.
Les ingrédients sont en tout cas

réunis pour redonner le sourire aux
supporters: un Stade Vélodrome de
nouveau rempli par les fans --
30.000 spectateurs samedi contre
Villarreal, avant une jauge pleine es-
pérée fin août à domicile --, un pré-
sident Pablo Longoria sur la même
longueur d'onde que son technicien
et surtout un mercato prometteur.

Malgré des moyens limités,
l'OM a embauché plusieurs jeunes
"pépites": le milieu français d'Arse-
nal Mattéo Guendouzi (22 ans), l'ai-
lier turc Cengiz Ünder (23 ans), le
défenseur argentin Leonardo Ba-
lerdi (22 ans), le défenseur français
William Saliba (20 ans), l'ailier amé-
ricain Konrad De La Fuente (20
ans) et surtout le milieu brésilien
Gerson (24 ans) ont rejoint le cen-
tre d'entraînement de la Comman-
derie.

En y associant deux éléments
plus expérimentés, le gardien espa-

gnol Pau Lopez (26 ans) et le dé-
fenseur brésilien Luan Peres (27
ans), ancien joueur de Sampaoli à
Santos au Brésil, l'armada semble
quasi-complète dès la fin du mois
de juillet, après les départs de Flo-
rian Thauvin, Valère Germain, Hi-
roki Sakai ou encore Kevin
Strootman, nombre de gros sa-
laires.

Ce mercato, "nous le préparons
depuis l'arrivée de Sampaoli", a ré-
cemment affirmé Longoria, confir-
mant que le duo évoque
l'intersaison depuis plusieurs mois.

Et les nouveaux venus ne taris-
sent pas d'éloges envers leur nouvel
entraîneur, qui a su les convaincre:
"C'est en grande partie grâce à lui
que je viens à Marseille. J'ai eu de
très bonnes discussions avec lui et
dès la première conversation qu'on
a eue, on a eu un très bon +fee-
ling+", a développé Guendouzi.

Ce n'est cependant que sur la
pelouse que les supporters jugeront

l'impact de "Sampa", dont le prin-
cipal fait d'armes en tant que tech-
nicien reste un succès en Copa
America en 2015 avec la sélection
chilienne.

Pour le moment, les voyants
sont au vert: l'OM n'a perdu aucun
de ses matches de préparation, si-
gnant notamment un succès contre
Saint-Etienne (2-1) avec un but de
son nouvel ailier De La Fuente, te-
nant en échec le Benfica Lisbonne
(1-1) et dominant Villarreal pour un
succès d'estime.

Suffisant pour répondre aux at-
tentes des supporters? "C'est un
projet du présent. Ça ne m'intéresse
pas qu'on se souvienne de moi, je
veux aider à redresser une situation
difficile et à rendre la joie et l'espé-
rance aux supporters. Je suis totale-
ment dédié à ça", disait Sampaoli au
mois de mars, au moment de sa si-
gnature. Cinq mois plus tard, la
promesse tient toujours. Les exi-
gences, elles, sont plus élevées.

ILS ONT DIT 

Réda Hakam rempile
avec le HUSA

Chiellini reste
à la Juve
Le défenseur central et capitaine Giorgio Chiel-

lini, 36 ans, a signé une prolongation de
contrat de deux ans avec la Juventus Turin où

il joue depuis 2005, a annoncé le club piémontais
lundi.

Le précédent contrat de Chiellini, également ca-
pitaine de l'équipe d'Italie sacrée championne d'Eu-
rope à Wembley en juin, avait expiré à la fin du mois
de juin.

"Giorgio Chiellini incarne tout ce que représente
la Juventus, et c'est son dévouement et ses excel-
lentes performances au cours des 16 dernières an-
nées qui lui ont valu un renouvellement de contrat",
a déclaré le club turinois.

"Il y a une adéquation entre l'ADN de Giorgio
et celui de la Juve. Il fait partie intégrante de l'histoire
de la Juve, mais aussi du présent et du futur", a
ajouté le club turinois à propos d'un pilier de son
équipe.

Chiellini a remporté sous le maillot bianconeri
neuf  titres consécutifs de champion d'Italie avant
que la Juve ne soit détrônée cette année par l'Inter
Milan, et disputé deux finales de Ligue des cham-
pions en 2015 et 2017.

Il forme à Turin, avec Leonardo Bonucci, l'une
des charnières centrales les plus fameuses du foot-
ball actuel.

Sport



L’athlète marocain Soufiane El Bakkali
a exprimé lundi son immense joie de
décrocher la première médaille pour
le Maroc sur 3.000 m steeple lors des

Jeux olympiques de Tokyo, soulignant que ce
sacre olympique est le fruit de nombreuses an-
nées de travail. 

"Je dédie cet exploit à S.M le Roi Mohammed
VI, que Dieu L’assiste, et au peuple marocain qui
a cru en mes capacités", a indiqué l’athlète maro-
cain dans une déclaration à la presse à l’issue de
son sacre.

Il a affirmé que cette médaille d’or est le fruit
d’un travail qui s’étale sur plusieurs années, en
particulier depuis les Jeux olympiques de Rio
2016 lors desquels il a obtenu la 4ème position

qui a renforcé sa confiance de devenir un cham-
pion olympique, ajoutant que les efforts qu'il a dé-
ployés "n'ont pas été vains" et lui ont permis
aujourd'hui de remporter le titre olympique, "ce
qui n'a pas été facile".

La course d’aujourd’hui "a été très difficile
malgré l'absence de l'ancien champion olympique,
car il y avait de forts coureurs éthiopiens que je
connaissais bien", a-t-il expliqué.

Le champion marocain a fait savoir qu’il vivait
sous une grande pression avant la course, ce qui
l'a poussé à s’éloigner des réseaux sociaux, d'au-
tant plus qu'il recevait des messages d’encourage-
ment d'un grand nombre de citoyens marocains,
qui exprimaient leur confiance en lui pour réaliser
le rêve olympique.

Après avoir souligné qu’il a reçu tout le sou-
tien nécessaire de ses proches depuis son enfance,
il a noté que ses efforts ont abouti à l'obtention
du titre olympique dans une discipline difficile et
jusque-là dominée par des athlètes kényans.

El Bakkali a, par ailleurs, exprimé sa fierté des
coureurs marocains qui l’ont précédé aux po-
diums par ce qu’ils étaient une source d’inspira-
tion pour lui, ajoutant qu’il était en contact avec
plusieurs anciens athlètes marocains qui lui ont
prodigué de précieux conseils pour remporter
cette course.

"J'ai géré la course de manière rationnelle, et
maintenant je suis entré dans l'histoire des Jeux
olympiques et je suis content de ce titre", a-t-il fait
savoir.
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Soufiane El Bakkali : Le sacre olympique
est le fruit de nombreuses années de travail

Message de félicitations de S.M le Roi au champion olympique Soufiane El Bakkali
Sa Majesté le Roi Mohammed VI a adressé un

message de félicitations à l'athlète olympique Sou-
fiane El Bakkali, qui a remporté, lundi, la médaille
d'or du 3.000 m steeple lors des Jeux olympiques
(Tokyo 2020).

Dans ce message, S.M le Roi a exprimé Ses félici-
tations chaleureuses et Sa grande considération à
l'athlète pour ce grand exploit olympique, qui cou-

ronne les efforts considérables qu'il a déployés pour
réaliser les meilleurs exploits.

Saluant cette consécration mondiale méritée qui
a hissé haut le drapeau national lors de cette presti-
gieuse compétition planétaire, le Souverain a souhaité
à Soufiane El Bakkali davantage de succès et de réus-
site dans son parcours sportif, l'assurant de Sa Haute
sollicitude et bienveillance.

L'athlète marocain Abdel-
latif  Sadiqui s'est quali-
fié, mardi, pour les

demi-finales de l'épreuve du 1500
m des Jeux olympiques de Tokyo.

Sadiqui a assuré sa qualifica-
tion en terminant 5e de la 1ère
série des qualifications en 3 min
36 sec 23, derrière le Belge Ismail
Debjani (3 min 36 sec 00) et le
Kényan Cheruiyot Timothy
(3min 36 sec 01).

En revanche, l'autre Maro-
cain, Anas Sai, a été éliminé après
avoir terminé l'épreuve à la 11è
position de la 2è série des qualifi-

cations avec un timing de 3min
45sec 92.

Il en est de même pour Sou-
fiane El Bakkali qui a quitté, dans
les derniers mètres, l'épreuve
comptant pour la 3è série des
qualifications, dont la première
place est revenue au Britannique
Heyward Jack (3min 36sec 14),
suivi de l'Ethiopien Lemi Tedes
(3min 36sec 26) et l'Australien
McSweyn Stewart (3min 36sec
39).

Les demi-finales du 1500 m
auront lieu le 5 août, alors que la
finale sera disputée le 7 août.

Sadiqui qualifié pour les demi-finales du 1500m

Palmarès
Ci-après le palmarès de

l’athlète marocain Sou-
fiane El Bakkali

Soufiane El Bakkali est né
le 07 janvier 1996 à Fès.

- 2014 : 4ème position du
3.000 m steeple aux Cham-
pionnats du monde juniors à
Eugene aux Etats-Unis

- 2016 : 4ème position du
3.000 m steeple aux Jeux olym-
piques de Rio de Janeiro

- 2017 : 1ère position du
3.000 m steeple de la Ligue de
diamant à Stockholm

- 2017 : 1ère position du
3.000 m steeple de la Ligue de
diamant à Rabat

- 2017 : 2ème position du
3.000 m steeple aux Cham-
pionnats du monde de Londres

- 2017 : 2ème position du
3.000 m steeple de la Ligue de
diamant à Bruxelles

- 2017 : 2ème position du
3.000 m steeple de la Ligue de
diamant à Rome

- 2018 : médaille d’argent au
21ème Championnat d’Afrique
d’athlétisme au Nigeria

- 2018 : 1ère position du
3.000 m steeple de la Ligue de
diamant à Monaco et meilleur
temps mondial de la saison et
personnel (7min 58s 15/100)

- 2018 : 3ème position du
3.000 m steeple de la Ligue de
diamant à Rabat

- 2018 : médaille d’or du
3.000 m steeple aux Jeux médi-
terranéens de Tarragone

- 2019 : 3ème position du
3.000 m steeple aux Mondiaux
de Doha (meilleur temps per-
sonnel de la saison en 8min 04s
et 82/100)

- 2019 : 1ère position de la
Ligue de diamant à Doha (nou-
veau meilleur temps personnel
cette année)

- 2019 : Médaille de bronze
du 3.000 m steeple aux Jeux
africains de Rabat

- 2019 : 1ère position du
3.000 m steeple de la Ligue de
diamant à Monaco

- 2020 : 3ème position du
1.500 m de la Ligue de diamant
à Doha (meilleur temps avec
3min 33s et 45/100)

- 2021 : 1ère position du
3.000 m steeple de la Ligue de
diamant à Rome (le temps le
plus rapide au niveau mondial
de la saison en 8min 8s et
54/100)

- 2021 : médaille d’or du
3.000 m steeple aux Jeux olym-
piques de Tokyo 2020.



«O Pétrus l’Admirable, toi le
meilleur des hommes, toi l’ami
que j’ai trahi, quand tu liras ceci,
je ne serai plus de ce monde et si
j’étais croyant, je serais assuré de
rôtir en enfer, vu les abomina-
tions que j’ai commises ces der-
nières années.

Ceci n’est pas une lettre d’ex-
cuse – je suis inexcusable – mais
une clarification. Prends connais-
sance de ce que je suis, ami Pé-
trus, exprime ton dégoût et
condamne-moi comme je me dé-
goûte et me condamne (à mort :
dans quelques heures j’aurai cessé
d’exister). Ma vie a pourtant dé-
buté sous les meilleurs auspices,
dans le cocon douillet d’une fa-
mille en apparence unie et l’hypo-
crisie des coffres-forts suisses.
Mon père, toujours si propre, si
bien habillé, vivait, indirectement
bien sûr, de l’argent des rapines
de tous les dictateurs du monde
qui venaient entasser leur butin
autour du Lac Léman. Tout mon
entourage portait le masque de la
gentillesse apparente, des bonnes
manières qui vous interdisent à ja-
mais d’être vrai. Ce masque je l’ai
fait mien au point de le confon-
dre avec mon vrai visage. Jamais
de rébellion ouverte, jamais de
conflit, j’étais d’accord avec tout
le monde. 

Toi, Pétrus, tu grandissais
dans des conditions infiniment
plus dures. J’imagine ce que de-

vaient être tes matins d’hiver fla-
mand quand tu déchargeais à
l’aube dans la pluie ou le froid un
plein camion de fruits et de lé-
gumes avant de te rendre à l’école
sur un vélo trop lourd pour toi. Je
t’admire parce qu’à 16 ans, tu as
su dire non à des parents qui ne
comprenaient rien à ta vocation,
à ta curiosité inépuisable, à ces
soirées dans ta chambre glaciale à
apprendre le crétois, le babylo-
nien, le sumérien  pendant que je
glandais devant la télé dans un
immense salon bien chauffé.

Pendant tes années d’univer-
sité, alors que tu survivais avec
une maigre bourse et des petits
boulots qui te rapportaient trois
sous, tu te construisais sans re-
lâche. Un génie qui apprend tout
le temps devient très impression-
nant. Moi je me contentais de
jouer à l’étudiant, mon père vou-
lait que je fasse du droit, j’ai fait
du droit. Je traînais dans les cafés,
j’organisais des fêtes pour jeunes
Suisses fortunés. Je prenais des
photos, sans y accorder d’impor-
tance. On a remarqué la qualité de
mes cadrages, je respectais sans
en être conscient le nombre d’or
sur mes clichés. Des amis m’ont
organisé mes premières exposi-
tions à Montreux, Lausanne et
Berne. Du noir et du blanc. Refus
des couleurs. Elles me faisaient
peur.

La psychanalyse n’a pas élu-

cidé les raisons du peu d’estime
que j’éprouve pour moi-même.
Toi qui crois au karma, à la réin-
carnation, pourrais sans doute
l’imputer à des vies antérieures. Si
mon père était une statue du
commandeur, une statuette plu-
tôt, ma mère me vénérait et avait
le mauvais goût de croire que
j’avais du talent. Je me suis tourné

vers les paradis artificiels. A
l’époque où tu faisais déjà des
fouilles archéologiques sur des
sites sumériens, savant reconnu
dans ton domaine à même pas 30
ans, mon principal souci était de
doser correctement diverses
drogues pour tenir jusqu’au len-
demain. Mes amourettes foiraient
lamentablement. Si j’ai appris en

vous regardant vivre, Roya et toi,
ce qu’est l’amour, j’étais bien in-
capable à l’époque d’attention à
quelqu’un d’autre que ma miséra-
ble personne.

Les paradis artificiels coûtent
cher. Ce que mes parents m’al-
louaient ne suffisait pas. Je suis
devenu par hasard – je sais, tu ne
crois pas au hasard, tout a un sens
pour toi – photographe de pla-
teau et j’ai été initié à la cocaïne.
O merveille ! Je découvre qu’on
peut en même temps boire sans
être saoul, se sentir une énergie il-
limitée, des capacités insoupçon-
nées et même des dispositions
pour la joie de vivre. Evidemment
il y a une contrepartie : les lende-
mains ne chantent pas.

Une cure de désintoxication
plus tard, devenu sobre avec
quelques aspirations vagues au
bonheur des peuples, je visitais à
Genève une exposition de photos
d’un certain Norrefed. L’Afrique,
des enfants jouant sur les tas d’or-
dure, des femmes revenant de la
corvée d’eau avec sur la tête des
jerricanes bien trop lourds pour
elles. Il me dit qu’il ne gardait
qu’une partie de l’argent gagné
par ses clichés, envoyait le reste
dans ces pays démunis. Il se sen-
tait utile, son existence avait un
sens. Rencontre pour moi déci-
sive : j’ai créé peu après «les En-
fants de l’Indus».

(A suivre)

Expresso

Depuis le sol, il n'y a pas
grand-chose qui dis-
tingue les tiges de riz

dans ce champ de Gyoda, au
Japon. Ce n'est que vu d'en
haut qu'émerge une oeuvre
d'art impressionnante pour
marquer les Jeux olympiques.

Cette immense oeuvre vi-
vante présente des images japo-
naises emblématiques: La
Grande Vague de Kanagawa
avec en fond le Mont Fuji, réa-
lisée par l'artiste Katsushika
Hokusai, ainsi qu'un acteur de
théâtre kabuki au maquillage
saisissant, semblable à celui de
la cérémonie d'ouverture des
JO, qui s'est tenue le 23 juillet à
Tokyo.

Ces images font partie
d'une tradition annuelle lancée
en 2008 par la ville de Gyoda,
au nord de Tokyo, dans le but
d'attirer les touristes. En 2015,
Gyoda a même décroché un
Guinness World Record pour
avoir créé la plus grande oeuvre
d'art des rizières du monde:
27.195 mètres carrés.

Chaque année, un comité
propose un nouveau projet et
des centaines de bénévoles
plantent des variétés de riz de
couleurs différentes pour pro-
duire des images spectaculaires
qu'on peut admirer depuis un

observatoire voisin situé à 50
mètres de hauteur et qui per-
met d'avoir une vue d'ensem-
ble.

A Gyoda, un design est sé-
lectionné au début de l'année et
la plantation a lieu vers le mois
de mai. En 2019, le thème a
mis à l'honneur la Coupe du
monde de rugby, organisée par
le Japon.

L'image de cette année vi-
sait à mettre en valeur le patri-
moine culturel du Japon en
partant du principe que de
nombreux visiteurs étrangers
seraient dans le pays pour les
Jeux olympiques.

"Nous voulions montrer
les arts japonais de l'Ukiyoe
(gravures sur bois) et du Ka-
buki (théâtre) dans une rizière
qui, elle-même, est aussi un élé-
ment important de la culture
japonaise", a expliqué à l'AFP
Shuhei Tagashira, fonction-
naire de la ville de Gyoda.
"Nous voulions présenter le
Japon au monde entier".

Malheureusement, cela n'a
pas été le cas. En raison de la
pandémie, les spectateurs
étrangers ont été interdits aux
Jeux olympiques et la quasi-to-
talité des compétitions spor-
tives jusqu'au 8 août se
déroulent à huis clos.

Mais, vendredi, il y avait des
visiteurs à Gyoda pour
contempler l'art des rizières.
"C'est beaucoup plus dyna-
mique que ce à quoi je m'atten-
dais", a déclaré à l'AFP Kiyo
Hoshino, une visiteuse de 23
ans. "Je m'attendais à quelque
chose de plus simple" et "j'ai
été impressionnée par le fait
que l'art soit aussi panora-
mique", a-t-elle ajouté.

L'entretien de l'oeuvre
exige beaucoup de travail et,
vendredi, une dizaine de fonc-
tionnaires du département agri-
cole de la ville désherbaient le
champ, arpentant la vaste zone
en bottes de caoutchouc et
armés de faucilles. Cette tâche
est importante pour empêcher
les différentes couleurs de se
mélanger ou d'être grignotées
par d'autres plantes.

"Vous voyez les plantes
vertes et hautes? Ce n'est pas
du riz, désherbez-les", a lancé
Shuhei Tagashira, fonction-
naire municipal, tandis que ses
collègues progressaient dans
un champ boueux.

Dans une année normale,
environ 1.000 personnes parti-
cipent à la tâche complexe
consistant à planter les bonnes
variétés de riz au bon endroit
pour produire l'oeuvre d'art.

A Gyoda, l'art des rizières pour
célébrer les Jeux olympiquesMêlée de feuilles tendre

et crevettes sautées
Ingrédients pour 4 personnes

1 sachet de mesclun
125 g de crevettes cuites décorti-

quées
2 oranges non traitées
1 poivron rouge
1 poivron jaune
1 betterave rouge cuite
1 yaourt nature
1/2 citron jaune
3 cuillères à soupe d'huile d'olive
30 g de noix de cajou
sel, poivre 

Préparation de la recette
Epluchez l’orange et réserver les

quartiers dans un bol.
Lavez les poivrons, retirez le cœur,

puis émincez-les en fines lamelles. Tail-
lez la betterave en julienne. Dans un
petit bol, videz le yaourt, ajoutez le jus
de citron, l’huile d’olive, salez et poivrez,
puis mélangez.

Faites chauffer une poêle à feu vif,
ajoutez une cuillère à soupe d’huile
d’olive, puis faites revenir les crevettes
quelques secondes, salez et poivrez.

Dressez la salade et les légumes dans
des bols, puis ajoutez les crevettes, les
quartiers d'orange, la sauce au yaourt, et
finissez par les noix de cajou concassées.

Servez sans attendre.
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